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Avant-propos

			Pourquoi suis-je devenue médecin homéopathe ? J’ai d’abord suivi des études de médecine classique, allopathique, puisque c’est la formation obligatoire. Un cursus d’études de huit ans, dans une faculté de médecine traditionnelle, celle de Bordeaux. Là-bas, les enseignements étaient considérés comme « la vérité ». Mon mari étant nommé dans le Nord, j’ai poursuivi mes études à Lille. Là, j’ai découvert que de nombreuses choses que j’avais apprises à Bordeaux étaient considérées comme fausses ! Un exemple : à la fac de Bordeaux, on m’avait dit que la vitamine B12 ne doit pas être utilisée chez les cancéreux, car elle aggrave la situation et favorise le développement des tumeurs. À Lille, en revanche, tous les cancéreux recevaient de fortes doses de vitamine B12 pour soulager leurs douleurs osseuses ! Je pourrais multiplier les exemples à l’infini… De nombreuses divergences apparaissent dans l’approche de la maladie et de son traitement. Ce que les médecins et les patients ne devraient jamais oublier, c’est que la médecine n’est pas une science exacte, mais un art. Le praticien perçoit la maladie avec sa sensibilité propre, et le malade exprime ses symptômes à sa façon, selon son tempérament. C’est ce qui fait la richesse de toutes les médecines holistiques qui devraient être intégrées par la médecine occidentale. Après Bordeaux et Lille, Paris, mon mari ayant été à nouveau muté. Troisième faculté, troisième « vérité ». Une telle expérience ne peut laisser indifférent. Cela a aiguisé mon esprit critique. J’ai compris qu’une remise en question permanente était nécessaire, dans tous les domaines et tout le temps. Avant de croire, il faut toujours garder les oreilles ouvertes et les yeux écarquillés. Il faut avoir l’esprit critique et ne pas accepter ce que l’on apprend comme étant la vérité unique, incontournable, définitive.

			 

			Un jour, alors que je travaillais dans un hôpital en région parisienne, une patiente est venue me voir. Elle souffrait d’otites à répétition pour lesquelles elle « mangeait » des antibiotiques chaque fois qu’elle avait mal. Elle a été opérée, mais a fait une complication : un abcès au cerveau. Les prélèvements effectués ont montré que le germe en cause était devenu résistant à tous les antibiotiques. Elle en avait absorbé tellement, de toutes les sortes, de toutes les tailles, de toutes les couleurs, en n’importe quel dosage et en n’importe quelles quantités. Résultat : plus aucun antibiotique n’était efficace. Elle est morte à 21 ans, pour en avoir trop « mangé ».

			Bouleversée par cette histoire, je ne comprenais pas pourquoi, au XXe siècle, on pouvait encore mourir d’une otite, alors que l’arsenal thérapeutique en notre possession est immense. La profession que j’avais choisie est un très beau métier. Mais dans ces conditions, je ne pouvais l’exercer. Il me fallait trouver une solution. Dans une bibliothèque, j’ai découvert un livre sur l’homéopathie. Ce livre était écrit par un pédiatre anglais. Il racontait que, dans l’hôpital où il exerçait à Londres, les enfants qu’il traitait par homéopathie se rétablissaient beaucoup plus rapidement que ceux traités par allopathie. C’était une thérapeutique dont je connaissais le nom, car, enfant, j’avais été soignée ainsi, avec efficacité, pour traiter des rhinopharyngites. Mais je ne savais pas du tout quel en était le principe. J’avais complètement oublié que cela existait, puisque la faculté ne m’en avait pas dit pas un seul mot.

			J’ai alors commencé à m’y intéresser de plus près. Forte de mon expérience en médecine allopathique, j’ai fréquenté toutes les écoles d’homéopathie existantes à Paris, afin d’entendre tous les sons de cloche, et me faire ma propre vérité.

			 

			Ainsi débuta ma carrière de médecin homéopathe. Puis ma vie… Cette médecine de terrain prend en compte l’homme dans sa globalité et ne le découpe pas en petits morceaux. L’homme est un « totum ». Traiter le « totum » est plus efficace que de traiter chaque morceau individuellement. Cela ne veut pas dire qu’il faille rejeter les médecins spécialistes, mais signifie que ces derniers ne devraient pas oublier de réintégrer l’organe dans un homme tout entier. Étant incorrigiblement curieuse d’esprit, je lis énormément et recherche toujours ce qui peut m’apporter de nouvelles solutions, ou des informations qui viennent compléter ce que je sais déjà. Ceci, aussi bien dans le domaine de l’homéopathie que dans tous les autres domaines qui, de près ou de loin, peuvent avoir une influence (bénéfique ou néfaste) pour la santé. Il ne suffit pas de connaître l’homéopathie. Encore faut-il s’intéresser à la psychologie, aux risques liés au travail, à la toxicologie, à la nutrition, à l’agroalimentaire, à l’environnement, aux champs électromagnétiques, à l’allopathie, à la physique, au magnétisme, etc. La santé est la résultante d’un grand nombre de facteurs indissociables les uns des autres. Être médecin à part entière, c’est tout prendre en compte, afin d’avoir la vision la plus large possible, pour obtenir la guérison, ou maintenir la santé à son meilleur niveau.

			 

			Dans ma vie, j’ai eu la chance de rencontrer des gens extraordinaires. Ils m’ont tous apporté de nouveaux éléments qui m’ont permis d’avoir une meilleure compréhension de l’homme, avec ses mécanismes et ses pathologies, sans jamais le dissocier de tout ce qui l’entoure, le ciel, comme la terre. Le professeur Émile Pinel d’abord, père de la chronobiologie, et dont je n’ai jamais oublié les conférences. Cela m’a permis de mieux comprendre les médicaments homéopathiques avec leurs modalités. Le professeur Arnold Kaufman, mathématicien, père des sous-ensembles flous, capable de faire 48 heures de cours sans la moindre note. Chacun avait l’impression qu’il s’adressait à lui personnellement. Le professeur Jean Charon, physicien de génie, qui est devenu un grand ami et m’a ouvert des horizons immenses. Ce physicien était un homme extraordinaire mais trop en avance sur son temps. Ses « éons » m’ont permis de découvrir la mémoire et la communication de la matière. Jacques Benveniste et sa mémoire de l’eau. Une expérience sur un cœur, de visu dans son laboratoire, ne peut qu’interpeller et rappeler les travaux de Jean Charon. Le docteur Jacques Pezé qui m’a appris tant et tant de choses. Le docteur Janine Fontaine qui m’a permis de développer ma sensibilité. Et les rencontres en direct ou à travers leurs livres, avec Pythagore, Hippocrate, Jacqueline Bousquet, Anne Ancelin, Michel Larroche, Sylvie Simon, Laurent Hervieux, Guy Londechamp, Jean Elmiger, le Pr Korotkov, Bruce Lipton… et tant d’autres. Que d’informations et de bonheur, pour affiner la compréhension de l’humain, de nombreux mécanismes, de la belle planète bleue. Tout ceci, je peux l’intégrer dans ma thérapeutique préférée. À ma grande satisfaction, cela la rend plus efficace. C’est vrai qu’on est très loin de tout ce que l’on apprend à la faculté, et de tout ce qui se dit en médecine officielle. Mon souhait le plus profond est de voir les choses évoluer dans le bon sens pour tous les thérapeutes, mais aussi pour toutes les personnes qui soignent, ou mieux, qui de près ou de loin jouent un rôle dans le maintien de la bonne santé.

			On a le droit de rêver, et j’adore ça. Je suis persuadée que, lorsqu’on croit très fort à quelque chose, cela finit toujours par se réaliser. « Plutôt que de maudire l’obscurité, il vaut mieux allumer une chandelle », disait Edmond Rostand. À force d’allumer des chandelles, la clarté devient de plus en plus grande et finit par totalement chasser l’obscurité. Je donne très souvent des cours, des conférences et écris beaucoup. C’est un excellent moyen pour moi d’avoir les idées claires, de mieux comprendre l’homéopathie, la santé, la vie, les influences du cosmos, de la terre et de l’environnement et de devenir plus performante. Autre volet de ma pratique, huit années en tant que médecin du sport auprès d’une équipe de France m’ont obligé à utiliser l’homéopathie pour les pathologies aiguës et de voir que la réponse est immédiate et efficace. Pour les sportifs de haut niveau, la réponse doit être rapide, sans effets secondaires, et sans risque de dopage. Cette expérience m’a permis d’apprécier toute la puissance de l’homéopathie, de devenir une très grande spécialiste de la pathologie aiguë, de l’appliquer à mes patients tout au long de ma carrière, d’éduquer de nombreuses mamans et personnes à faire face aux bobos quotidiens, pour ne pas laisser s’installer la maladie et récupérer en un temps record sa bonne santé.

			 

			Jamais je n’ai regretté mon choix. Je reste un médecin allopathe de formation. Je profite de toutes les nouvelles données de la science, que je peux bien souvent intégrer dans ma pratique. J’ai plus d’outils que les médecins allopathes pour traiter mes patients, car le choix de traitements à ma disposition est beaucoup plus large.

			Je dis souvent que, si demain on supprime l’homéopathie, je change de métier, car je perds plus de 95 % de ma thérapeutique et donc de mon efficacité. Ce qui me tient le plus à cœur, c’est le côté humaniste de mon métier, l’amour de l’autre, la prise de conscience qui permet l’évolution. J’ai choisi l’homéopathie. Elle m’apporte tous les jours de grandes joies. Toutes les connaissances se rejoignent et il ne faut pas mépriser les autres. Chaque personne a sa spécificité et va vibrer pour certaines choses plus que pour d’autres. L’important est de trouver sa voie et de respecter celle des autres.

			Je n’oublie jamais que l’homme vit sur une planète, et je sais que « Quand le dernier arbre aura été coupé, quand le dernier fleuve aura été empoisonné, quand le dernier poisson aura été attrapé, alors seulement on comprendra que l’argent ne peut pas être mangé ». Tous nos dirigeants, mais aussi chacun d’entre nous, devraient méditer ce vieux poème indien. Lorsque nous en serons là, l’homme n’aura plus qu’à disparaître. Et nous n’en sommes pas très loin. Je ne suis pas pessimiste, mais au contraire parfaitement optimiste. À chacun sa légende personnelle, son génie, qui lui permet une évolution tout au long de sa vie, afin qu’à la sortie, il puisse voir le chemin parcouru et surtout se sentir heureux.

			 

			Mens sana in corpore sano et Qui n’avance pas, recule : telles sont les devises qui conduisent ma vie.

		

	


		
		
			
Introduction

			C’est le fruit de cette expérience quotidienne de plus de trente ans que je vous livre dans ce guide. Il ne remplace en aucun cas le médecin. Plus vite vous mettez en route un traitement – en attendant un avis ou une consultation éventuelle –, plus vous avez de chances de vous rétablir vite.

			 

			C’est également un ouvrage de réflexion. Une pratique de trente ans oblige à se poser beaucoup de questions, et à comprendre un certain nombre de choses qu’il est important de transmettre aux autres, afin qu’ils puissent en profiter. Certains disent que l’homéopathie est une médecine personnalisée. Ils ont tout à fait raison.

			Mais, face à un problème « aigu », la personnalisation devient beaucoup plus simple. On ne s’intéresse qu’au symptôme du moment présent, sans tenir compte des réactions habituelles de l’individu. Que l’on soit grand ou petit, mince ou gros, frileux ou réchauffé, lorsqu’il y a fracture, ce sont les symptômes présents qui dominent et non le terrain de l’individu, tout au moins dans un premier temps. Que les puristes soient rassurés, tout est écrit et pensé selon les règles de l’art homéopathique. Plutôt que de rester inactif face à un problème « aigu », ou de faire des bêtises, ce guide vous permet d’avoir les bons gestes, les bons réflexes, vous indique les bons remèdes et vous donne de nombreux conseils. C’est son seul but, en attendant l’avis médical qui reste quelquefois utile. Pour les problèmes chroniques, là aussi il s’agit de conseils généraux qui permettent d’attendre l’avis du médecin et de ne pas rester passif.

		

	


		
		
			
PARTIE 1

			
HOMÉOPATHIE, MODE D’EMPLOI

			

			



	


		


Les grands principes de l’homéopathie

			Les trois lois de l’homéopathie

			La première loi

			La définition populaire énonce que « l’homéopathie soigne le mal par le mal ». Ce n’est pas tout à fait vrai, mais pas tout à fait faux non plus. La définition officielle de l’homéopathie, difficile à comprendre, est la suivante : « Une substance médicamenteuse capable de déterminer des troubles pathologiques dans un organisme en bonne santé peut guérir des troubles analogues dans un organisme malade. » Elle est bien belle et savante cette définition, mais on n’est pas plus avancé, car on ne comprend pas trop ce que cela signifie. Un exemple va l’illustrer…

			 

			Si vous êtes piqué par une abeille, apparaît immédiatement à l’endroit de la piqûre une douleur, un œdème rosé rouge, qui gonfle rapidement, pique, brûle et est soulagé lorsqu’on passe l’endroit piqué sous l’eau froide ou en soufflant dessus. L’absorption d’Abeille (APIS MELLIFICA) à dose homéopathique fait disparaître bien vite cet œdème et cette gêne. Quelquefois, la personne piquée est hypersensible à ce genre d’insecte. Elle va faire une réaction plus importante pouvant aller jusqu’à la mort. Quand on connaît cette hypersensibilité, il est judicieux de prendre de l’Abeille à dose homéopathique en se dirigeant d’urgence vers le médecin ou l’hôpital le plus proche et prendre de l’allopathie si besoin. Dans le cas de la piqûre d’abeille, prendre de l’Abeille diluée à dose homéopathique, c’est bien « soigner le mal par le mal ». Cela est facile à comprendre. Par extension, ce même médicament, APIS MELLIFICA, peut soigner tout ce qui va ressembler à une piqûre d’abeille. Tout œdème apparaissant rapidement, rosé rouge, avec sensation de brûlure soulagée par des applications fraîches ou froides, peut être traité par de l’Abeille diluée. C’est le cas, par exemple, d’un léger coup de soleil, d’une urticaire ou d’une piqûre par un autre insecte. Ce n’est plus soigner le mal par le mal : c’est de l’homéopathie. C’est la loi de la similitude.

			La deuxième loi

			Cette première loi de l’homéopathie a été découverte en 1790 par Christian  Samuel Hahnemann (1755-1843), le fondateur de l’homéopathie. Mais très vite, il se rend compte qu’en faisant ainsi, il aggrave plutôt les malades. Il commence alors à diluer ses substances. C’est la deuxième loi de l’homéopathie : la loi des dilutions.

			La troisième loi

			Le génie de Hahnemann consiste à avoir dilué intensément ses remèdes. Les travaux d’Avogadro, qui fixaient une limite en dessous de laquelle il n’existerait plus de substance, étaient connus. Pourtant, il a osé franchir ce seuil et la physique quantique lui donne raison. En secouant énergiquement et assez longtemps ses dilutions, il se rend compte qu’elles ont toujours de l’activité, même au-delà de 9CH. C’est la troisième loi de l’homéopathie : la loi de dynamisation. Déjà à son époque, les critiques fusent contre sa méthode et sa théorie…

			L’homéopathie, une médecine à part entière

			Une médecine de dialogue

			L’homéopathie est une médecine souvent méconnue ou mal comprise. Contrairement à ce que l’on entend souvent, un médecin homéopathe ne rejette pas entièrement toute autre médecine, bien au contraire. Il faut se servir de tout, pour être plus performant. On est médecin d’abord, homéopathe après. Les querelles de clocher sont stupides, sectaires, inefficaces, souvent dangereuses et finalement préjudiciables aux malades. Il est plus constructif et plus rationnel d’établir un dialogue entre les deux médecines : l’officielle (allopathie) et la non officielle (toutes les autres) que j’appelle la médecine de Vie.

			 

			L’étymologie grecque d’allopathie est allos, autre. Celle d’homéopathie est homoios, semblable. Tout semble les opposer. Pourtant, l’homéopathie ne doit pas s’isoler de la médecine. Elle est un plus. Elle doit s’intégrer à l’ensemble des idées contemporaines, sans perdre pour autant sa spécificité. Cela ne veut pas dire qu’elle se transforme à tel point qu’elle ne soit plus l’homéopathie. Elle est suffisamment forte pour se maintenir et s’affirmer. C’est aux médecins homéopathes d’établir le dialogue, de se faire connaître et de faire savoir ce dont ils sont capables. Ils ont un outil qui peut compléter ou même quelquefois remplacer les autres techniques. Soit par la façon dont ils appréhendent le malade et la maladie, soit en potentialisant les autres thérapeutiques. Ce qui ne veut pas dire qu’il faut s’imposer en affirmant qu’eux seuls détiennent la vérité ou en exigeant des autres qu’ils viennent à eux. Aux médecins homéopathes d’aller vers les autres, de leur expliquer en termes simples l’essentiel de la méthode homéopathique et de ses idées. Ils peuvent leur dire sans honte qu’elle se révèle très efficace, même si son mode d’action n’est pas tout à fait élucidé ou plutôt accepté. Ceci est un fait bien fréquent tant en médecine traditionnelle que dans tous les domaines. Ce n’est pas une raison pour la rejeter. L’efficacité, n’est-ce pas l’essentiel pour le malade ? Même si le mystère persiste. D’autant que l’allopathie bute aujourd’hui sur bien des problèmes qu’elle ne sait pas résoudre et qu’elle provoque souvent. Cela ne veut pas dire que les Médecines de Vie ont réponse à tout. Mais il devient indispensable de savoir quels sont les traitements efficaces, quel est le moyen de traiter telle ou telle pathologie, de connaître les avantages et les inconvénients des traitements. L’énorme point positif de l’homéopathie est qu’elle ne provoque jamais d’effets secondaires, qu’elle est très peu onéreuse et qu’elle est très facile à fabriquer par tout le monde.

			
			Homéopathie et prévention

			Fort de cette connaissance des spécificités des individus et des renseignements donnés par chacun, le médecin homéopathe identifie facilement les points faibles de chaque personne. En prescrivant un traitement de terrain personnalisé, il permet alors à chacun de tonifier ses points faibles, de renforcer l’immunité, de prévenir les effets secondaires négatifs de la vie, de mieux gérer le stress, et de stimuler les points forts pour rester en pleine forme le plus longtemps possible.

			Par ce biais, on peut facilement par exemple permettre au corps de mieux résister au froid, en produisant plus de chaleur et en se densifiant. Avec à la clé, moins de problèmes ORL et de fatigue, donc une meilleure possibilité d’activité physique et des résultats encourageants.



			Une médecine de l’homme global

			Ce qui fait la force de l’homéopathie, la vraie, c’est d’éviter la dispersion menaçante des médecins en secteurs de plus en plus spécialisés. La médecine d’aujourd’hui est à la fois de plus en plus performante, mais aussi de plus en plus éloignée de l’humain. Les médecins, encore plus s’ils sont spécialistes, deviennent de purs techniciens, des professionnels de la machine humaine, mais pas de l’humain.

			L’homéopathie ramène constamment l’attention du médecin sur ce qui doit être l’objet permanent de son étude et de ses soins : la vie. L’humain malade ou bien portant, dans l’unité de son être et la spécificité de ses réactions. Cela n’empêche pas certains médecins spécialistes de devenir homéopathes. Ils sont précieux, car ils allient la connaissance très pointue de leur domaine particulier à la notion d’homme global, indissociable de l’homéopathie. Cela leur permet d’affiner leur traitement homéopathique, et d’être ainsi plus performants dans leurs résultats.

			
			Comment devient-on médecin homéopathe ?

			Avant d’en arriver à l’homéopathie, il faut faire huit ans d’études médicales classiques, comme tout médecin. C’est après avoir terminé ce cycle traditionnel que l’on entame un cycle de trois ans pour apprendre l’homéopathie. À l’heure actuelle, ces trois années se font dans des écoles privées (quelquefois hébergées dans une faculté de médecine). Ce cycle est sanctionné par un diplôme, non officiel en tant que spécialité. Ce n’est pas un diplôme d’État, reconnu comme tel. Il ne donne pas droit au titre de médecin spécialiste en homéopathie (comme peuvent faire les cardiologues, les ORL, les gynécologues…).

			Certains médecins se disent homéopathes sans savoir ce qu’est l’homéopathie, sans jamais l’avoir apprise ou si peu. C’est le cas des « médecins homéopathes amaigrisseurs » qui ne font en fait que profiter d’une mode et de la crédulité des gens. L’homéopathie, la Vraie, n’a jamais fait maigrir personne de 20 ou 30 kg en quelques semaines, sans le moindre régime.



			
Que peut-on soigner avec l’homéopathie ?

			L’homéopathie permet de soigner beaucoup de choses, dans tous les domaines, et pas seulement les maladies dites psychosomatiques.

			Elle peut être utilisée pour traiter :

			•	la peau ;

			•	la circulation ;

			•	les dents ;

			•	la sphère ORL ;

			•	la sphère gynécologique ;

			•	le tube digestif ;

			•	le cœur et les artères ;

			•	les voies respiratoires ;

			•	les os, tendons et muscles ;

			•	le psychisme…

			Mais on peut aussi aller beaucoup plus loin en traitant les corps énergétiques, le symbolique et le transgénérationnel.

			
			Quelles sont les limites de l’homéopathie ?

			Lorsqu’un organisme est déréglé ou incapable de fonctionner seul ou normalement (diabète, insuffisance rénale, cancer…), l’homéopathie ne sait pas relancer la machine. Mais on peut associer à un traitement allopathique de l’homéopathie. Cette dernière aide à mieux supporter la chimie et la complète, en traite bien des effets secondaires désagréables, et permet de rester en meilleure forme. Elle ne le remplace en aucun cas.



			Seuls les esprits chagrins doutent encore de l’efficacité de l’homéopathie. La recherche en homéopathie existe et démontre clairement l’activité spécifique des médicaments homéopathiques, contrairement à ce que l’on veut parfois faire croire.

			On a démontré par exemple que :

			•	des dilutions d’histamine inhibent significativement la dégranulation des basophiles humains ;

			•	l’aspirine en haute dilution réduit le temps de saignement et améliore l’agrégation plaquettaire ;

			•	certains médicaments homéopathiques améliorent significativement la douleur des personnes souffrant de fibromyalgie ;

			•	certains médicaments homéopathiques sont efficaces sur les nausées et vomissements ;

			•	certains médicaments homéopathiques sont capables d’améliorer la douleur de la montée laiteuse, de la tension mammaire et de l’écoulement spontané du lait chez les accouchées… ;

			•	certains médicaments homéopathiques permettent l’élimination de l’arsenic résiduel dans le corps après une intoxication avec ce même produit.

			Dans tous les cas, les études menées ont démontré que l’homéopathie est d’une efficacité équivalente ou supérieure à bon nombre d’autres traitements, et ceci pour des coûts beaucoup moins élevés.

			Il faut poursuivre la recherche, afin de démontrer chaque jour davantage que l’homéopathie est efficace sur des pathologies variées, des plus simples aux plus compliquées, des plus courantes aux plus rares. Les années passant, le champ d’action de l’homéopathie ne peut que s’élargir. La physique quantique l’explique bien.

			
Constitution et diathèse : à chacun son terrain homéopathique

			L’homéopathie, comme toute médecine de l’homme global, présente un énorme avantage : elle définit le terrain. Tous les individus ne naissent pas semblables. Il faut donc indiquer à chacun qui il est, mais aussi lui préciser quelles sont ses limites, quels sont ses points faibles et ses points forts. Le médecin homéopathe peut faire cela dès la naissance. Il peut ainsi donner des conseils aux parents pour l’éducation d’un enfant. On ne peut pas aborder de la même façon un Nux Vomica, un Lycopodium, un Pulsatilla, un Mercurius Solubilis ou un Sulfur. Cette connaissance de l’individu dans son fonctionnement physique et psychique est un atout très important pour connaître l’individu tel qu’il se présente aujourd’hui. Cela permet d’avoir un regard prédictif sur l’avenir avec la connaissance de pathologies éventuelles, l’évolution physique et psychologique. On peut donc surveiller plus spécifiquement telle personne dans tel domaine et lui donner les conseils d’hygiène de vie qui la concernent, afin qu’elle vive le plus longtemps possible dans les meilleures conditions. Ce terrain n’est pas figé, peut s’améliorer avec un traitement de fond ou au contraire être perturbé et aggravé par les événements émotionnels ou environnementaux. Cela peut même aller jusqu’à le modifier de telle sorte que l’on change de constitution : c’est de l’épigénétique.

			La constitution homéopathique

			Il existe 4 grandes constitutions homéopathiques :

			1. le phosphorique ;

			2. le carbonique ;

			3. le fluorique ;

			4. le sulfurique qui représente l’équilibre entre toutes.

			
La constitution phosphorique


			Si l’on veut prendre une image, on peut comparer les sujets phosphoriques à des allumettes. Ce sont en général des personnes, grandes et minces, longilignes, qui brûlent beaucoup sur le plan physique, mental, émotionnel. Elles se fatiguent donc vite. Les muscles ne sont jamais gros. Ces sujets sont fragiles et demandent à être surveillés de près depuis la petite enfance jusqu’à la fin de la vie. Ils grandissent très vite, aussi faut-il être très attentif lors de la croissance. Les muqueuses ORL et bronchiques sont sensibles aux infections, ainsi que tous les organes nobles : cœur, foie, reins, cerveau.

			Les sujets phosphoriques se laissent souvent dévorer par une passion. Il faut donc leur donner quelques conseils d’hygiène de vie afin qu’ils apprennent à ne pas s’épuiser jusqu’au point de non-retour, au burn-out. On peut les comparer à des pur-sang : ils en ont la force et la fragilité. Ces personnes sont en général des artistes, sensibles à la beauté et à tout ce qui, de près ou de loin, a une composante artistique. Ils sont passionnés et rêveurs. Chopin était l’un d’eux.

			La constitution fluorique

			Les sujets fluoriques sont comme des poupées de chiffon. Ils sont dysmorphiques, hyperlaxes, instables sur tous les plans : physique, mental, psychique, énergétique. Mais cela leur confère des capacités qu’eux seuls possèdent. Leur hyperlaxité ligamentaire leur permet de faire des choses que les autres ne sont pas capables de réaliser. Ainsi, le musicien Paganini pouvait interpréter des morceaux de sa composition avec la virtuosité requise, grâce à l’extrême souplesse de ses mains. Bien des gens ne peuvent jouer ses morceaux. Quant au plan mental, l’imagination est débordante. Cela donne un sujet très créatif dont l’imaginaire est souvent sans limites. Il faut donc le canaliser pour qu’il ne s’éparpille et/ou ne se perde pas dans le virtuel et l’inefficacité. L’enfant fluorique a besoin d’être encadré très sérieusement et fortement, car il a tendance à ne pas pouvoir fixer son attention et à papillonner. Sa croissance est souvent difficile. Il faut surveiller le dos qui a tendance à développer cyphose et/ou scoliose ou des pathologies de croissance. Les dents poussent dans tous les sens, sont de mauvaise qualité : elles font le bonheur des dentistes.

			La circulation est également mauvaise avec tendance à la stase et à la distension veineuse. Au moindre arrêt de surveillance, la tonicité physique et psychique acquise au prix de grands efforts disparaît rapidement. À la fin de sa vie, le sujet fluorique a tendance à se scléroser et s’enraidir. Il doit donc se prendre en charge toute sa vie ou se faire aider pour ne pas s’égarer.

			La constitution carbonique

			Les sujets carboniques sont comparables à des tortues. Ce sont des personnes lourdes et denses, raides et peu souples, carrées, difficiles à bouger tant sur le plan physique que mental ou psychique. Pourtant, le mouvement leur est largement recommandé, voire indispensable, pour les aider à lutter contre leur nature. Il ne faut leur demander que ce qu’ils peuvent faire. Tout est fait sans précipitation. Le sujet carbonique va toujours jusqu’au bout de sa tâche, lentement mais sûrement. On le décrit généralement comme quelqu’un de lent, mais tout ce qu’il fait est bien fait. Sa croissance se poursuit doucement, les dents prennent leur temps pour apparaître. Elles sont belles, bien implantées et de bonne qualité. La marche est tardive mais assurée. Sur le plan mental, c’est une grande intelligence, qui a besoin de temps pour intégrer les choses, mais une fois acquises, c’est du définitif. Le métabolisme est également lent, ce qui favorise les stases et surcharges. Dès l’enfance, il doit prendre de bonnes habitudes hygiéno-diététique, en particulier alimentaires et sportives, afin de ne pas encrasser l’organisme et ne pas le surcharger. Il doit absolument bannir les produits laitiers qu’il ne supporte pas. Tout cela permet d’éviter à l’âge adulte le cholestérol, le diabète, l’hypertension, la surcharge pondérale… Dans ces conditions, la vieillesse est moins enraidie que programmée et peut être belle.

			La diathèse

			C’est un terme purement homéopathique pour définir un terrain, une prédisposition à développer certains types de maladies.

			Chaque diathèse représente une famille, un club, un clan, de remèdes homéopathiques avec un chef de file pour chacune d’entre elles. Pour le médecin homéopathe, connaître la constitution et le remède de fond d’une personne lui indique tout de suite ses caractéristiques physiques, mentales, émotionnelles… et les prédispositions pathologiques.

			 

			Il existe 4 diathèses :

			1.	la luèse ;

			2.	la sycose ;

			3.	la psore ;

			4.	le tuberculinisme.

			
			À retenir !

			Les typologies et constitutions « pures » sont rares. On peut tout à fait appartenir à deux diathèses qui semblent opposées mais peuvent parfaitement cohabiter chez le même individu. Au cours de sa vie, on peut glisser de l’une à l’autre, ou revenir en arrière.



			La luèse

			Cette diathèse est secondaire au tréponème qui induit la syphilis. Ce sont les micromutations génétiques, les perturbations immunitaires et les informations sur le plan électromagnétique induites au niveau de l’ADN qui rendent la luèse transmissible de génération en génération (épigénétique), qu’elle soit réelle, immunitaire, trangénérationnelle ou symbolique. L’évolution générale d’un luétique se fait sur un rythme irrégulier, instable et chaotique sur tous les plans.

			Elle est caractérisée par :

			•	l’aggravation par les métaux lourds, l’alcool, les drogues, certains médicaments, le fluor, la vie moderne, le zapping, les champs électromagnétiques, les radiations, les carences minérales, les mutations génétiques ;

			•	la mauvaise qualité des tissus de soutien : veines, artères, émail des dents, ligaments, os, avec hyperlaxité ligamentaire, croissance défectueuse (retardée ou arrêtée), dissymétries morphologiques (aspect en biais, en travers, asymétrie et hyperlaxité ligamentaire) ;

			•	une sensibilité de la thyroïde et des autres glandes (foie, reins, pancréas), et du tissu lympho-ganglionnaire ;

			•	les atteintes de la peau qui devient dure, sèche et fissurée ;

			•	les ulcérations au niveau des muqueuses et des jonctions cutanéo-muqueuses, osseuses, hépatique, ainsi que des micro-ulcérations artérielles ;

			•	les troubles de la vascularisation ;

			•	la sclérose, troubles ostéo-articulaires d’abord puis sclérose progressive, raideur ligamentaire, destruction et effondrement osseux (« la sycose construit, la luèse détruit »), artériosclérose (HTA, IDM), arthrose avec constructions géantes (becs de perroquet et autres exostoses), atteinte rénale ;

			•	la peur des germes et des maladies, avec le besoin permanent de se laver les mains ;

			•	un désir d’alcool, de tabac et/ou de drogue, et de toute substance ou mode de vie qui risque de mettre la vie en danger ;

			•	une aggravation de tous les symptômes la nuit ;

			•	l’atteinte du système nerveux avec instabilité physique et/ou psychique, dissymétrie morphologique, hyperactivité, déséquilibre nerveux, perte du sommeil entraînant une vie essentiellement nocturne, déséquilibre psychique avec tendance à la psychose, délire de persécution ou délire érotique, désocialisation, mégalomanie, jalousie morbide…

			Tous les symptômes sont aggravés la nuit et au bord de la mer et améliorés à la montagne.

			C’est une diathèse de plus en plus fréquente de nos jours, et ceci pour les raisons suivantes :

			•	l’absorption régulière de métaux lourds : mercure, fluor, plomb, aluminium, iode, nitrate d’argent… ;

			•	la peur des microbes, érigée en dogme depuis Pasteur, alors que sans microbes, la vie disparaîtrait. Cela ne veut pas dire qu’il faille rejeter l’hygiène, mais que trop d’hygiène tue la vie et entraîne des problèmes ;

			•	la vie d’aujourd’hui avec l’hypersollicitation des nourrissons et des enfants, qui sont, sauf quand ils dorment, mis devant la télévision, trimbalés partout, à n’importe quelle heure du jour et de la nuit, qui évoluent trop vite, sans respecter leurs propres rythmes. Bien souvent, ils ont tellement d’activités qu’il ne leur reste pas beaucoup de temps disponible pour donner libre cours à leur imaginaire, prendre le temps de ne rien faire, ou de jouer tout simplement et calmement ;

			•	l’absence d’éducation qui ne permet pas à l’enfant d’avoir des repères, et de se construire ;

			•	la perte de moralité et de références civiques ;

			•	la vie dans l’instant présent et la non-projection dans le futur, ce qui est source d’insécurité ;

			•	l’absence de programme de vie ;

			•	la surabondance d’informations dans tous les domaines ;

			•	le désir d’avoir tout, tout de suite ;

			•	l’agitation désordonnée dans laquelle on vit ;

			•	le zapping qui ne permet pas une bonne structuration ;

			•	l’évolution trop rapide des connaissances et des technologiques ;

			•	l’informatique, les jeux vidéo, la TV, Internet, bref tout ce qui fait vivre dans le virtuel et fait décrocher de la réalité : on n’a plus les pieds sur terre !

			•	la course après le temps, les voyages incessants sur toute la planète (et pourquoi pas sur la Lune ?) ;

			•	le vouloir paraître : être toujours le plus fort, le plus grand, le meilleur, le plus rapide, le plus beau, le plus jeune… ;

			•	le café (voir p. 107), qui est une véritable drogue, les excitants, certains médicaments allopathiques qui rendent dépendants ;

			•	les drogues, aussi bien douces que dures.

			On peut donc légitimement se poser quelques questions : quel est le rôle des champs électromagnétiques ? Des échographies chez les bébés ? Des antennes relais ? Des téléphones portables ? Des radars ? La suppression du maillotage des bébés a-t-elle une influence (ce qui ne veut pas dire qu’il faut le remettre en service) ? Les métaux lourds présents partout ont-ils une influence ? Le port de chaussures non attachées a-t-il des conséquences ? Bref, toutes ces causes modifient insidieusement, mais de façon certaine et durable, la morphologie, mais aussi le comportement physique, psychologique et spirituel d’une population.

			Le nom du remède : LUESINUM.

			La psore

			Cette diathèse correspond ou semble correspondre à une infection par la gale, avec les perturbations immunitaires qui vont avec et les informations sur le plan électromagnétique induites au niveau de l’ADN qui rendent la psore transmissible de génération en génération (épigénétique), qu’elle soit réelle, immunitaire, trangénérationnelle ou symbolique. C’est une diathèse dominée par les manifestations cutanées et muqueuses. Elle recouvre les terrains infectieux et allergiques. C’est dire combien elle est fréquente aujourd’hui.

			Cette diathèse est caractérisée par :

			•	la périodicité des manifestations cutanées, gale, eczéma, herpès, psoriasis… muqueuses ou séreuses ;

			•	l’alternance de ces manifestations ;

			•	des allergies chroniques ou saisonnières ;

			•	le mauvais effet de la suppression des symptômes (asthme ou eczéma par exemple) ;

			•	la tendance aux parasitoses ;

			•	la perturbation immunitaire au niveau des intestins avec dysbiose et hyperperméabilité intestinale entraînant des troubles digestifs et une malnutrition ;

			•	l’intolérance aux produits laitiers et autres ;

			•	des crises d’élimination ;

			•	une aggravation par la sédentarité ;

			•	une auto-intoxication : maladies de surcharge et dysmétabolisme ;

			•	des perturbations de la thermorégulation ;

			•	les convalescences traînantes ;

			•	le manque de réaction aux remèdes, alors qu’ils sont bien indiqués.

			Le nom du remède : PSORINUM.

			La sycose

			Cette diathèse correspond ou semble correspondre à une infection par le gonocoque avec les perturbations immunitaires qui vont avec et les informations sur le plan électromagnétique induites au niveau de l’ADN qui rendent la psore transmissible de génération en génération (épigénétique), qu’elle soit réelle, immunitaire, trangénérationnelle ou symbolique.

			Cette diathèse résulte d’une infection par germes et virus, médicalisation chimique (vaccins, antibiotiques, anti-inflammatoires, antalgiques, cortisone, neuroleptiques, etc.) et/ou d’une intoxication, de la pollution, de la nourriture chimique… Ils induisent toujours ou aggravent la sycose et ne font donc qu’assombrir le pronostic à long terme.

			Elle est caractérisée par :

			•	une intoxination et une intoxication qui vont bloquer les échanges ;

			•	l’irritation puis l’inflammation et les infections chroniques des muqueuses ;

			•	la suppuration chronique ;

			•	le développement lent, insidieux et progressif des manifestations ;

			•	l’infiltration générale des tissus ;

			•	la production d’excroissances cutanées, muqueuses, tumeurs bénignes ou malignes ;

			•	une sclérose des tissus ;

			•	des calcifications ligamentaires, ankylose, arthrose ;

			•	diverses maladies vénériennes ;

			•	la frilosité, la sensibilité à l’humidité qui les aggrave (le mouvement et le temps sec les améliorent) ;

			•	une tendance à la tristesse, à l’obsession, et à la dépression.

			Le nom du remède : MEDORRHINUM.

			Le tuberculinisme

			Cette diathèse correspond ou semble correspondre à une infection par le bacille de la tuberculose, avec les perturbations immunitaires qui vont avec et les informations sur le plan électromagnétique induites au niveau de l’ADN qui rendent la psore transmissible de génération en génération (épigénétique), qu’elle soit réelle, immunitaire, transgénérationnelle ou symbolique.

			Elle est caractérisée par :

			•	une évolution cyclique sans phase de bonne santé apparente ;

			•	une asthénie et un manque permanent de tonus physique et mental, une fatigabilité intense accompagnant toutes les maladies ;

			•	une insuffisance digestive, de nombreuses intolérances alimentaires, une dysbiose ;

			•	une fragilité sur le plan ORL et bronchique, ainsi que de toutes les autres muqueuses ;

			•	une frilosité et hypersensibilité au froid sous toutes ses formes ;

			•	une maigreur chronique ;

			•	une hypotension ;

			•	une hyperémotivité, une labilité de l’humeur et du comportement, une dépression.

			Le remède indiqué : TUBERCULINUM.

			
L’homéopathie en pratique

			Zoom sur les remèdes homéopathiques

			Il existe environ 3 000 remèdes homéopathiques différents.

			Ils peuvent être extraits :

			•	de plantes, par exemple anémone pulsatille (PULSATILLA), noix vomique (NUX VOMICA), arnica des montagnes (ARNICA MONTANA) ;

			•	de minéraux, par exemple soufre (SULFUR), nitrate d’argent (ARGENTUM NITRICUM), cuivre (CUPRUM METALLICUM) ;

			•	d’animaux ou de sécrétions animales, par exemple abeille (APIS MELLIFICA), tarentule d’Espagne (TARENTULA HISPANICA), venin de crapaud (RANA BUFO) ;

			•	d’hormones, par exemple folliculine (FOLLICULINUM) ;

			•	de microbes, par exemple colibacille (COLIBACILLINUM) ;

			•	de vaccins, par exemple le vaccin de la grippe (INFLUENZINUM) ;

			•	de substances spécifiques, dont les dilutions sont faites sur mesure à partir d’allergènes (poils de tel ou tel animal en particulier, poussières, médicament, aliment…) ou de prélèvement de substances de la personne elle-même (sang, selles, urine, pus…) ou d’autres personnes. On parle dans ce cas d’un isothérapique ou d’un auto-isothérapique.

			Ces remèdes peuvent se présenter sous plusieurs formes.

			•	La teinture mère (TM) est à la base du remède homéopathique. C’est une solution hydroalcoolique (mélange d’eau et d’alcool) dans laquelle on fait macérer tout ce qui est soluble (comme les plantes). Elle sert à la préparation des autres remèdes homéopathiques par dilution puis dynamisation (agitation du remède).

			•	Les produits insolubles (minéraux par exemple) sont réduits en poudre et mélangés à du lactose. C’est ce qu’on appelle une trituration. On la dilue plusieurs fois en phase solide avant de diluer en phase liquide.

			•	Les granules sont la forme la plus connue. Ils sont contenus dans des petits tubes de 75 granules.

			•	Les globules sont de petites doses de 200 sphères, que l’on prend en une seule fois.

			•	Les gouttes sont un mélange d’un ou plusieurs remèdes homéopathiques, d’eau et d’alcool. Elles sont disponibles telles quelles ou réalisées à la commande, sur prescription du médecin.

			•	On trouve aussi d’autres préparations plus classiques : pommades ou gels, sirops, collyres, suppositoires…

			
			Que signifient les chiffres et les lettres 
après le nom latin ?

			•	TM : teinture mère.

			•	DH ou X : substance diluée au dixième selon la méthode de Hahnemann (décimale hahnemannienne), soit 1 goutte de teinture mère pour 9 gouttes de solvant pour le 1DH, puis 1 goutte de 1DH dans 9 gouttes de solvant et dynamisation pour le 2DH et ainsi de suite.

			•	CH : substance diluée au centième selon la méthode de Hahnemann (centésimale hahnemannienne), soit 1 goutte de teinture mère pour 99 gouttes de solvant pour le 1CH et dynamisation, puis 1 goutte de 1CH dans 99 gouttes de solvant et dynamisation pour le 2CH et ainsi de suite.

			•	K : substance diluée selon la méthode du comte Korsakov. Cette méthode consiste à utiliser le même flacon pour réaliser les dilutions. On vide de flacon de son contenu, puis on le remplit à nouveau. Le peu de remède qui reste sur les parois se trouve ainsi dilué puis dynamisé, et on obtient une dilution 1K, 2K, 3K et ainsi de suite jusqu’à 100 000 K et même beaucoup plus.



			
Prendre un remède homéopathique, mode d’emploi

			•	En homéopathie, il y a souvent plusieurs remèdes pour soigner un même trouble (comme, à l’inverse, un même remède peut soigner des troubles différents). Il est donc important de prendre en compte les symptômes dans leur ensemble, les circonstances de leur déclenchement (froid/chaleur, avant/après le repas…), voire les caractéristiques de la personne (anxieuse par exemple). Voilà pourquoi, dans ce livre, vous trouverez toute une liste de remèdes pour un même problème. Soyez à l’écoute de votre corps pour déterminer le bon !

			•	Laissez fondre les granules dans la bouche, si cela est possible. Même si cela n’est pas le cas, lorsque le traitement est bien indiqué, il doit être efficace. Chez le nourrisson, faites fondre les granules dans un peu d’eau. À partir de 3 mois, vous pouvez lui mettre 2 granules à la fois dans la bouche. En principe, il les tète et adore ça. Si le bébé est allaité, c’est la maman qui peut prendre les granules quelques minutes avant de donner le sein : le remède passe directement dans le lait que le bébé va boire. Quelquefois, les bébés ne veulent pas prendre les granules directement dans la bouche. Alors, il faut faire comme chez le nourrisson : les faire fondre dans un peu d’eau. Si le bébé ou l’enfant avale des granules de travers, pas de panique. Les granules sont en sucre et donc, même s’ils sont coincés à l’entrée de la trachée, ils vont fondre sans provoquer de troubles respiratoires ou infectieux.

			•	Respectez les dosages et les indications de fréquence de prise pour un résultat optimal. En prendre plus ou plus souvent que ce qui est indiqué ne sera pas plus efficace. Mais sachez que, contrairement à l’allopathie, il n’y a aucun risque de surdosage, avec les effets secondaires associés.

			•	Ne faites jamais chauffer des granules ou des gouttes homéopathiques, encore moins dans un micro-ondes. Cela détruit totalement leur efficacité.

			•	Si, malgré le traitement, vous n’allez pas mieux, consultez. En cas d’urgence, consultez.

			Les réponses aux principales questions que vous vous posez

			L’homéopathie est-elle un placebo ?

			Non. Bébés, animaux et plantes sont soignés avec succès par cette méthode.

			Faut-il croire à l’homéopathie ?

			Non, l’homéopathie n’est pas une religion. Ça marche ou ça ne marche pas.

			Il n’y a rien dans les remèdes homéopathiques ?

			Jusqu’à 9CH environ, il y a des molécules dans le remède. Mais pas au-delà, nombre d’Avogadro oblige. Il reste le signal électromagnétique et c’est lui qui agit. C’est de la physique quantique. C’est par là qu’il faut se tourner pour les études, mais reconnaître l’homéopathie mettrait fin à toute l’industrie chimique allopathique, alors c’est plus facile de dénigrer.

			
Quand on prend de l’homéopathie, faut-il changer de dentifrice ?


			Non, il faut juste éviter de prendre de la menthe en même temps que de l’homéopathie.

			Faut-il respecter la date de péremption des remèdes homéopathiques ?

			L’indication de la date de péremption est une obligation légale. Mais sachez que tant que les granules sont blancs et durs, ils sont toujours valables.

			Téléphone portable, Wi-Fi, champs électromagnétiques, code-barres détruisent-ils l’homéopathie ?

			Effectivement, tous ces facteurs ne sont pas bons pour l’homéopathie. En revanche, aucun souci avec les codes-barres.

			Les résultats sont-ils longs à obtenir avec l’homéopathie ?

			Pour un traitement du terrain, cela peut demander un peu de temps. Mais pour les pathologies aiguës, ce qui est l’objet de ce livre, la réponse doit être très rapide, quasi immédiate. Par exemple, quelques heures pour une fièvre à 40°, ou quelques minutes pour voir diminuer un hématome avec ARNICA 15CH.

			Comment bien conserver ses médicaments homéopathiques ?

			Loin des ondes, au frais, au sec et plutôt dans l’obscurité, surtout pour les gouttes.

			La trousse homéopathique de base

			Voici un exemple de trousse standard familiale avec les remèdes incontournables à avoir sous la main pour parer aux petits bobos.

			ACONIT 15CH

			ALLIUM CEPA 5CH

			ANTIMONIUM CRUDUM 5CH

			ANTIMONIUM TARTARICUM 5CH

			APIS MELLIFICA 5CH

			APIS MELLIFICA 9CH

			ARNICA TM

			ARNICA 9CH

			ARNICA 15CH

			ARSENICUM ALBUM 7CH

			ARSENICUM IODATUM 7CH

			AVIAIRE 30CH

			BELLADONNA 5CH

			BELLADONNA 9CH

			BRYONIA 7CH

			CALENDULA TM

			CAMPHORA 5CH

			CANTHARIS 15CH

			CARBO VEGETABILIS 15CH

			CHAMOMILLA 7CH

			CHINA 9CH

			COCCULUS 5CH

			COFFEA 7CH

			CUPRUM METALLICUM 5CH

			DROSERA 15CH

			EUPATORIUM PERFOLIATUM 9CH

			EUPHRASIA 5CH

			FERRUM PHOSPHORICUM 5CH

			HEPAR SULFUR 15CH

			INFLUENZINUM 15CH

			KALIUM BICHROMICUM 5CH

			LEDUM PALUSTRE 5CH

			MERCURIUS SOLUBILIS 15CH

			NUX VOMICA 5CH

			PHOSPHORUS 15CH

			PHYTOLACCA 9CH

			PARATYPHOIDINUM 15CH

			POUMON HISTAMINE 15CH

			PYROGENIUM 7CH

			RHUS TOXICODENDRON 9CH

			SÉRUM DE YERSIN 15CH

		

	


		
		
			
PARTIE 2

			
L’ABÉCÉDAIRE COMPLET DES MAUX QUOTIDIENS ET LEURS SOLUTIONS HOMÉOPATHIQUES


		

	


		
		
			
			
A



			ABCÈS

			Un abcès est une infection localisée avec constitution de pus. Il peut être secondaire à l’infection d’une plaie, à une macération dans la transpiration ou à un frottement d’une région déjà enflammée (frottement de la selle chez un cycliste par exemple). Mais il peut aussi survenir sans cause connue.

			
			À retenir !

			•	Dans tous les cas, il faut consulter. N’attendez jamais que l’abcès soit constitué pour aller voir un médecin. Si, malgré le traitement homéopathique indiqué ci-dessous, les symptômes persistent, prenez rendez-vous.

			•	En cas de furonculose chronique, il faut consulter pour traiter le terrain, et l’homéopathie est remarquablement efficace.

			•	Dans le cas d’un abcès au sein chez une femme allaitante, n’allaitez plus avec le sein concerné, en attendant l’avis médical, et allaitez uniquement avec l’autre sein. L’abcès terminé, on peut reprendre l’allaitement avec les deux seins.



			›Voir aussi : Dents, Furoncle.

			Le traitement homéopathique

			Dans tous les cas

			•	PYROGENIUM 7CH : 5 granules 3 fois par jour + HEPAR SULFUR 15CH : une dose 3 jours de suite.

			•	Localement, appliquez une pommade au CALENDULA.

			Les cas particuliers

			•	Quand l’abcès en train de se constituer : désinfectez localement avec 10 gouttes de CALENDULA TM diluées dans un peu d’eau sur une compresse 3 fois par jour. Prenez HEPAR SULFUR 15CH + MYRISTICA 4CH : 10 granules de chaque 2 ou 3 fois par jour. Consultez le plus rapidement possible.

			•	Avec peau rose, échauffée, épaissie, soulagée par le froid : APIS MELLIFICA 5CH, 3 granules 5 fois par jour.

			•	Avec peau rouge et sensation de chaleur battante : BELLADONNA 5CH, 3 granules 5 fois par jour.

			•	En cas d’abcès constitué, en attendant la consultation : HEPAR SULFUR 9CH + MYRISTICA 4CH, 3 granules de chaque 5 ou 6 fois par jour.

			•	En cas d’abcès à répétition : SILICEA 15CH + STAPHYLOCOCCINUM 15CH, une dose de chaque par semaine en attendant la consultation pour avoir un diagnostic précis de la cause.

			Le traitement complémentaire

			•	Sur un abcès débutant, vous pouvez appliquer une compresse d’argile additionnée de quelques gouttes de CALENDULA TM. Délayez de l’argile verte avec un peu d’eau de source de préférence pour obtenir une pâte épaisse. Incorporez 12 gouttes de CALENDULA TM. Appliquez localement 1 ou 2 cm d’argile. Couvrez d’une compresse, et laissez agir 2 heures. Renouvelez 2 ou 3 fois dans la journée. Si la peau devient rouge, arrêtez les applications. Si vous ne constatez pas d’amélioration dans les 24 heures, consultez.

			•	Traditionnellement, on appliquait aussi sur l’abcès des feuilles de chou, du miel ou des pétales de lys blanc macérés dans l’alcool.

			ABCÈS DENTAIRE

			›Voir : Abcès, Dents.

			ABEILLE

			›Voir : Piqûre d’insecte ou d’animal.

			ABSENCE DE RÈGLES

			›Voir : Aménorrhée.

			
ACARIENS (allergie aux)

			›Voir : Allergie aux acariens.

			ACCIDENT CARDIOVASCULAIRE

			Une personne soumise à un stress régulier présente deux fois plus de risques de faire un accident vasculaire (c’est scientifiquement prouvé). Pour les homéopathes, certaines personnes sont prédisposées à ce genre de pathologies. Ainsi, le sachant, des conseils hygiéno-diététiques peuvent être donnés pour éviter ce problème. Une meilleure gestion du temps et de l’anxiété, une activité physique régulière (mais sans se mettre la pression), des temps de repos (pas forcément très longs), une alimentation saine et équilibrée, une diminution des excitants comme le café et l’alcool, l’arrêt du tabac… sont les conseils que l’on peut donner à tous ces gens stressés et anxieux, pour franchir allègrement les années, sans avoir d’accros de santé importants. Une étude américaine vient par exemple de démontrer que la pratique du yoga et de la méditation chez des gens très stressés améliore la fonction cardiovasculaire chez 69 % des sujets.

			Autre facteur aggravant la sténose des artères : la pollution atmosphérique qui augmente le risque d’accident vasculaire ou d’infarctus du myocarde. Au-delà de 60 ans, cette incidence est plus marquée.

			›Voir aussi : Angoisse, Nervosité, Stress.

			Le traitement homéopathique

			•	Dans tous les cas, en prévention : NUX VOMICA 9CH, une dose tous les 15 jours.

			•	En cas d’accident cardiovasculaire déclenché, en vous dirigeant vers l’hôpital : BOTHROPS 4CH, 3 granules le plus rapidement possible. Renouvelez 2 ou 3 fois dans la journée.

			ACCIDENTS DOMESTIQUES

			Chaque année en France, ils tuent plus de 15 000 personnes. Les enfants sont particulièrement vulnérables. Il faut toujours imaginer ce que les petits vont pouvoir faire, avec tout ce qui existe dans une maison. Cela représente pour eux un lieu d’expérimentation merveilleux mais souvent dangereux. Et surtout, ils ont une capacité d’imagination sans limite et une rapidité d’exécution très grande.

			La prévention ici comme ailleurs est la plus efficace, afin d’éviter les accidents domestiques souvent graves et malheureusement encore fréquemment mortels.

			Les personnes âgées sont elles aussi souvent victimes de ce type d’accidents : se prendre les pieds dans un tapis, glisser sur une savonnette tombée au sol, glisser sur un sol mouillé, et c’est la chute avec son cortège de fractures toujours graves à cette époque de la vie car il devient alors beaucoup plus difficile de s’en remettre.

			Là aussi, prenez le temps d’inspecter les lieux d’habitation, afin de retirer tout ce qui peut être source d’accident.

			›Voir : Bosse, Brûlure, Contusion, Entorse, Fracture, Plaie.

			ACCOUCHEMENT

			L’accouchement est un acte naturel. Il ne devrait pas être médicalisé autant qu’il l’est. Un accouchement par les voies naturelles, lorsqu’il est possible, est de loin préférable à une césarienne, aussi bien pour la maman que pour le bébé. N’acceptez la césarienne que lorsqu’il y a une raison médicale certaine, et qu’elle n’est pratiquée que pour le confort de l’obstétricien. Au Brésil, où la césarienne est devenue un mode de naissance très répandu, on a constaté qu’à la 3e génération, la mémoire ancestrale de la naissance est perdue ! Le corps ne sait plus mettre en route les sécrétions hormonales physiologiques permettant l’accouchement !

			Le traitement homéopathique est utile pour préparer, mais aussi pour aider à supporter les douleurs de l’accouchement et récupérer plus vite après la naissance du bébé. Le papa et le bébé ne sont pas oubliés : eux aussi peuvent en bénéficier !

			›Voir aussi : Allaitement, Césarienne, Grossesse, Hémorroïdes.

			Le traitement homéopathique

			Avant l’accouchement

			•	En cas d’anxiété à l’idée d’accoucher : ACTAEA RACEMOSA 15CH, une dose par semaine pendant les 2 derniers mois de la grossesse.

			•	Pour avoir des contractions plus efficaces : CAULOPHYLLUM 15CH, une dose par semaine pendant les 2 derniers mois de grossesse.

			•	Si l’accouchement tarde à se déclencher : GELSEMIUM 9CH, une dose et FOLLICULLINUM 30CH, 5 granules 5 fois par jour jusqu’à l’accouchement (normalement 3 ou 4 jours).

			Pendant l’accouchement

			•	Si les douleurs sont intolérables : CHAMOMILLA 7CH, 3 granules à la demande.

			•	En cas de douleurs violentes, peu efficaces : BELLADONNA 5CH + NUX VOMICA 5CH, 3 granules de chaque toutes les 10 minutes 5 ou 6 fois de suite si besoin.

			•	Dans tous les cas, quand le col est ouvert à 5 cm : GELSEMIUM 5CH : une dose (cela permet l’ouverture du col en quelques minutes).

			Après l’accouchement

			•	Pour récupérer, prenez le plus vite possible après l’accouchement : ARNICA 30CH + CHINA 7CH : 10 granules de chaque tous les jours, pendant 8 jours.

			•	En cas de douleurs lombaires secondaires à la péridurale : KALIUM CARBONICUM 9CH + HYPERICUM PERFORATUM 5CH + OPIUM 5CH et 9CH, 3 granules de chaque 3 fois par jour.

			•	En cas de césarienne ou d’épisiotomie : STAPHYSAGRIA 5CH, 3 granules 3 fois par jour pendant 5 jours.

			•	Si anesthésie : OPIUM 5CH et 9CH, 3 granules de chaque 3 fois par jour pendant 5 jours.

			•	En cas de douleurs lombaires persistantes : COCCULUS 7CH, 10 granules le matin pendant 8 jours.

			•	En cas de miction difficile et/ou de constipation après la péridurale : OPIUM 5CH et 9CH, 3 granules de chaque 5 fois par jour. Diminuez la dose dès l’amélioration des symptômes.

			•	En cas de saignement persistant longtemps : HAMAMÉLIS 30CH + ARNICA 30CH, une dose de chaque par semaine, en attendant la consultation.

			•	En cas d’hémorroïdes (voir ce mot) : COLLINSONIA 5CH, 3 granules 5 fois par jour.

			•	Pour le baby-blues, voir ce mot.

			Pour tous les autres problèmes, demandez l’avis de la sage-femme, ou du médecin obstétricien. S’ils sont homéopathes, c’est mieux !

			
			Pour le papa et pour le bébé aussi !

			Après la naissance, donnez le plus vite possible au papa et au bébé ARNICA 30CH : une dose à chacun (diluée dans un peu d’eau pour le bébé) : cela leur permettra de se récupérer plus vite.



			
			Le bon réflexe en +

			Pour une récupération plus rapide et sans séquelle, n’hésitez pas à consulter un ostéopathe dans le mois qui suit la naissance. Cela est aussi indispensable pour le bébé. Une consultation ostéopathique permet une remise en état de toutes les structures physiques et énergétiques et évite bien des problèmes dans ce début de vie.



			Le traitement complémentaire

			•	Ne zappez pas la préparation à l’accouchement : elle permet de faire baisser l’angoisse et d’adopter les bons gestes et bonnes attitudes le jour J. Associée à l’homéopathie, la naissance restera un moment merveilleux, ce qui permettra à la maman et au bébé de mieux démarrer dans leur nouvelle vie à deux.

			•	Après l’accouchement, réapprenez à respirer, faites du yoga, une cure de thalassothérapie… Et, dans tous les cas, une séance d’ostéopathie ne pourra que vous être bénéfique.

			
ACÉTONE (crise d’)

			La crise d’acétone survient quand le sang contient des cétones. Lorsque l’organisme ne dispose plus suffisamment de glucose pour produire de l’énergie, il va puiser dans ses réserves de graisse. Les cétones ou corps cétoniques sont issus de la dégradation de ces graisses par le foie. Résultat : le sang s’acidifie et cela peut provoquer divers troubles : perte d’appétit, nausées, vomissements, douleurs abdominales… La crise d’acétone est facilement reconnaissable chez les enfants, surtout à leur haleine dont l’odeur rappelle celle de la pomme reinette aigre. Ce trouble se voit sur des sujets prédisposés.

			
			Mon conseil

			Chez un enfant qui fait régulièrement des crises d’acétone, il faut consulter un médecin homéopathe pour avoir un traitement de fond, qui est très efficace, et bien sûr, afin de mettre en place une nutrition adaptée.



			Le traitement homéopathique

			Dans tous les cas

			•	LYCOPODIUM 5CH + SENNA 5CH, 5 granules de chaque 3 ou 4 fois par jour.

			Les cas particuliers

			•	En cas de nausées : IPECA 5CH, 5 granules 3 fois par jour.

			•	Si vomissements ou nausées à la suite d’excès alimentaires : NUX VOMICA 5CH, 5 granules 3 fois par jour.

			•	Si vomissements ou nausées à la suite d’un excès de glace : PULSATILLA 5CH, 5 granules 3 fois par jour.

			•	Si vomissement ou nausées à la suite d’excès alimentaires, avec langue blanche : ANTIMONIUM CRUDUM 5CH, 3 granules 4 ou 5 fois par jour.

			
			Le bon réflexe en +

			Même en cas de vomissements, il est important de faire boire abondamment l’enfant, mais par petites quantités. Misez sur l’eau, mais aussi les bouillons de légumes, les jus de fruits bio… Évitez les sodas et les colas.



			
ACÉTONÉMIE

			›Voir : Acétone (crise d’).

			ACIDE (terrain)

			›Voir : Arthrose.

			ACIDE URIQUE (excès d’)

			›Voir : Hyperuricémie.

			ACNÉ JUVÉNILE

			L’acné juvénile est un problème courant chez les ados. Elle traduit un désordre général et pas seulement cutané. S’y associe souvent un problème hormonal et/ou intestinal et/ou psychologique. Il faut traiter le terrain pour avoir des résultats satisfaisants. Plus vite ce traitement est mis en route, plus la guérison est rapide, complète et définitive. Une acné ancienne, surtout si elle a été traitée par antibiotiques ou vitamine A, est en général plus longue à disparaître et laisse des cicatrices indélébiles sur la peau. On a donc intérêt à intervenir le plus vite possible. Dans presque tous les cas, l’homéopathie permet d’obtenir de très bons résultats.

			Le traitement homéopathique

			•	Peau grasse et boutonneuse chez un adolescent déjà traité par allopathie : THUYA 9CH, une dose par semaine.

			•	Pour les points noirs : SELENIUM 9CH, une dose par semaine.

			•	Pour les kystes violacés : KALIUM BROMATUM 12CH, 3 granules par jour.

			•	Pour les boutons infectés : PYROGENIUM 15CH + STAPHYLOCOCCINUM 15CH, 3 granules de chaque par jour.

			•	Pour des boutons autour des lèvres : NATRUM MURIATICUM 9CH, 3 granules par jour.

			•	Pour des boutons sur le front : CALCAREA PICRATA 7CH, 3 granules par jour.

			•	Si l’acné s’aggrave les jours précédant les règles : EUGENIA JAMBOSA 5CH, 3 granules par jour.

			•	Pour assécher : PYROGENIUM 9CH + HEPAR SULFUR 15CH, 3 granules de chaque par jour.

			•	Pour atténuer des séquelles disgracieuses violettes : KALIUM BROMATUM 9CH, une dose par semaine.

			Le traitement complémentaire

			•	En cas d’acné, il est très important d’avoir une bonne hygiène locale : nettoyez bien la peau matin et soir avec ½ verre d’eau et 20 gouttes du CALENDULA TM.

			•	Appliquez des crèmes spécifiques non abrasives. Il en existe d’excellentes à base de produits naturels ou d’eau thermale.

			•	Misez sur la phytothérapie : mélangez 30 gouttes d’huile essentielle de Melaleuca (tea tree) dans 60 cl de teinture mère d’hamamélis et un peu d’huile de jojoba. Utilisez en application locale matin et soir.

			•	Pensez aussi à l’eau précieuse en application locale (pharmacie). N’oubliez pas les capsules d’huile de Haarlem riche en soufre.

			•	Une fois par semaine, vous pouvez appliquer du jus de citron pur sur les boutons.

			•	Prenez de la bardane et du zinc en oligo-éléments.

			•	Pensez aussi aux soins à réaliser en institut. C’est bon pour la peau… et le moral.

			•	Pensez également à l’intérêt des cures thermales.

			
			Les bons réflexes en +

			•	Évitez de presser les boutons et les points noirs, ce qui ne fait qu’irriter la peau et propager les germes.

			•	Le soleil à petites doses assèche bien les boutons, mais il ne faut pas en abuser.

			•	Le tabac et l’alcool sont des facteurs aggravants.

			•	Ayez une hygiène impeccable. Par exemple, lavez régulièrement les taies d’oreiller.

			•	Optez pour une alimentation saine et bio. Prenez du miel de manuka (que vous pouvez aussi appliquer localement).

			•	Dans tous les cas, prenez des probiotiques d’origine humaine, très riches en bactéries vivantes et de plusieurs souches.

			•	Gérez votre stress et suivez une psychothérapie si besoin.



			ACNÉ ROSACÉE

			C’est une acné spécifiquement féminine, survenant en général après la quarantaine. Elle traduit un léger dérèglement hormonal.

			Le traitement homéopathique

			•	Nettoyez la peau matin et soir avec du CALENDULA TM dilué dans un peu d’eau.

			•	Dans tous les cas : PULSATILLA 7CH + LACHESIS 9CH, 3 granules de chaque matin et soir.

			•	Pustules indurées, aggravées avant ou pendant les règles : EUGENIA JAMBOSA 5CH, 3 granules par jour.

			•	Avec nodosités sous-cutanées : KALIUM IODATUM 5CH, 3 granules matin et soir.

			•	Chez l’alcoolique ou aggravé par l’alcool : LACHESIS 7CH + LEDUM PALUSTRE 7CH, 3 granules de chaque par jour.

			•	À la ménopause, avec bouffées de chaleur : SANGUINARIA CANADENSIS 5CH, 3 granules par jour.

			•	Acné à tendance suppurative : SULFUR IODATUM 7CH, 3 granules matin et soir.

			Le traitement complémentaire

			•	Appliquez localement une crème antiacné à base de produits naturels (voir Acné juvénile).

			•	Misez sur les bienfaits de certaines plantes (artichaut, bardane, boldo…) sous forme de : gélules, infusions macérats, crèmes… Attention toutefois, le boldo est une plante à utiliser avec parcimonie, en raison de ses principes très actifs. Les cures de boldo doivent être courtes et espacées.

			•	Vous pouvez aussi faire une cure d’oligo-éléments (soufre, manganèse, zinc et sélénium) et de levure de bière vivante.

			
			Le bon réflexe en +

			Voir Acné juvénile.



			ACOUPHÈNES

			›Voir : Bourdonnements d’oreille.

			ACROCYANOSE

			Ce trouble circulatoire touche les extrémités des mains. La peau devient bleu-violet et insensible (impression de ne plus sentir ses doigts). Il est déclenché par le moindre froid. Dans tous les cas, n’hésitez pas à consulter puisque c’est une maladie de terrain qui survient souvent chez des gens très émotifs ou anxieux.

			›Voir aussi : Raynaud (syndrome de).

			Le traitement homéopathique

			•	Dans tous les cas : CARBO ANIMALIS 5CH, 12 gouttes 3 fois par jour dans un peu d’eau, en attendant de consulter.

			•	Rougeur douloureuse aggravée par le froid : AGARICUS 5CH, 3 granules matin et soir.

			•	Chez une jeune fille réservée : PULSATILLA 9CH, 3 granules matin et soir.

			
			Les bons réflexes en +

			•	Réchauffez les extrémités tout doucement : évitez de les mettre sous l’eau chaude ou de les poser sur un radiateur !

			•	Mieux vaut prévenir que guérir : ne sortez jamais sans gants quand il fait froid.

			•	L’acrocyanose est le signe d’une très grande émotivité ou anxiété. Apprenez à la contrôler grâce à la psychothérapie, l’hypnose, la relaxation, le sport…



			ADDICTION

			›Voir : Alcoolisme.

			ADDISON (maladie d’)

			C’est une maladie des glandes surrénales qui ne produisent pas suffisamment d’hormones. Dans tous les cas, il faut impérativement consulter un endocrinologue, afin de réaliser un bilan médical et de mettre en place un traitement allopathique et un suivi régulier.

			Le traitement homéopathique

			•	En attendant la consultation : SURRENALES 7CH, 3 granules 2 fois par jour.

			
			Mon conseil

			On peut associer au traitement allopathique un traitement homéopathique. Son but est de stimuler les glandes surrénales pour les inciter à reprendre un fonctionnement normal. L’homéopathie peut aussi aider à supporter le traitement allopathique et à en diminuer les effets secondaires éventuels. On peut également compléter par de l’acupuncture.



			
ADÉNOME DE LA PROSTATE

			›Voir : Prostate.

			ADÉNOPATHIE

			Ce terme désigne l’hypertrophie d’un ou de plusieurs ganglions lymphatiques. Elle peut survenir lors d’une inflammation, d’une infection, d’un cancer…

			Le traitement homéopathique

			•	En attendant un diagnostic précis, dans tous les cas : HEPAR SULFUR 15CH, 3 granules 3 fois par jour.

			•	Ganglion dur au toucher : BADIAGA 5CH, 3 granules 3 fois par jour.

			•	Ganglion mou : CALCAREA CARBONICA 5CH, 3 granules 3 fois par jour.

			Le traitement complémentaire

			•	Appliquez localement des compresses d’argile.

			AÉROPHAGIE

			Après le repas, vous avez l’impression que votre ventre est rempli d’air, et/ou vous rotez. Ce sont les deux signes typiques de l’aérophagie (de aero, air, et phagie, manger). Ce phénomène peut être lié à des facteurs très divers : une déglutition trop rapide, le stress, la surproduction de salive, la mastication de chewing-gums, la surconsommation de boissons gazeuses, une dysbiose intestinale (voir ce mot)… Si ce trouble est bénin, il est en revanche gênant dans la vie quotidienne !

			›Voir aussi : Ballonnements.

			Le traitement homéopathique

			Dans tous les cas

			•	CHINA 5CH + RAPHANUS 5CH, 3 granules de chaque toutes les 10 minutes, 3 à 5 fois de suite. Espacez dès amélioration.

			Les cas particuliers

			Prenez 3 granules du ou des remèdes indiqués à chaque crise, et répétez plusieurs fois si besoin.

			•	En cas de spasmes violents : CUPRUM METALLICUM 5CH.

			•	En cas de spasmes violents pliant en deux : COLOCYNTHIS 5CH.

			•	Si cela s’accompagne de colère, d’agitation : MAGNESIA PHOSPHORICA 5CH.

			•	En cas d’intolérance à la douleur : CHAMOMILLA 7CH.

			•	Avec impression de ne pas digérer : LYCOPODIUM 5CH.

			•	Si l’air est plutôt dans l’estomac : CARBO VEGETABILIS 15CH.

			•	Si l’air est plutôt dans les intestins : RAPHANUS 5CH.

			•	Aérophagie généralisée : ASA FOETIDA 5CH.

			•	Si vous mangez beaucoup trop vite : ARGENTUM NITRICUM 9CH.

			•	Si vous êtes très émotif : VALERIANA 15CH.

			Le traitement complémentaire

			•	Misez sur la badiane (anis étoilé bio), en gélules ou en infusion.

			•	Vous pouvez aussi utiliser le charbon végétal, à prendre en dehors des repas car il absorbe les vitamines.

			•	Prenez des oligo-éléments : nickel-cobalt, soufre, huile de Haarlem.

			•	Suivez une cure de probiotiques, qui vont permettre de rétablir l’équilibre de votre microbiote.

			
			Les bons réflexes en +

			•	Revoyez votre alimentation en commençant par supprimer le gluten et tous les produits laitiers, qui déséquilibrent le microbiote. Préférez les produits bios, locaux et de saison. Prenez le temps de manger tranquillement, de mastiquer longuement.

			•	Faites de la relaxation et de la méditation.



			AGITATION

			›Voir : Angoisse (crise d’), Cauchemar, Hyperactivité, Luèse, Nervosité, Trac.

			›Voir aussi : Colique, Intolérance au lait de vache.

			AGORAPHOBIE

			Ce terme désigne la peur de la foule et/ou du vide. C’est une symptomatologie qui traduit un désordre psychologique. Il est donc nécessaire d’en déterminer la cause, quand cela est possible, et les symptômes qui s’y rattachent, afin de déterminer quels remèdes homéopathiques prescrire.

			Le traitement homéopathique

			•	Peur de la foule, des pentes, des grands espaces : ARGENTUM NITRICUM 30CH.

			•	Peur des autres, par timidité extrême : AMBRA GRISEA 30CH.

			Prenez une dose du remède indiqué à la demande.

			
			Mon conseil

			Il faut associer au traitement une prise en charge psychologique. Diverses méthodes existent : ARC (analyse et réinformation cellulaire), PNL (programmation neuro-linguistique), relaxation, hypnose, sophrologie, EMDR (désensibilisation et retraitement – de l’information – par le mouvement des yeux)…



			ALBUMINURIE

			Ce terme désigne la présence d’albumine dans les urines. Il reflète un problème rénal, ces protéines devant rester normalement dans le sang, et non passer dans les urines. Dans tous les cas, consultez pour établir un diagnostic et un traitement allopathique si besoin.

			Le traitement homéopathique

			•	Dans tous les cas : FORMICA RUFA 5CH + CANTARIS 5CH + MERCURIUS CORROSIVUS 7CH, 3 granules de chaque 3 à 5 fois par jour. Et boire abondamment.

			Le traitement complémentaire

			•	Dans tous les cas, misez sur les probiotiques.

			•	Les macérats glycérinés de noyer et de mélèze apportent de bons résultats.

			ALCOOLISME

			L’alcoolisme est une vraie maladie, qui demande à être traitée comme une pathologie. En dehors de la cirrhose, l’alcool est à l’origine de troubles du comportement, de cancers du tube digestif, de problèmes cardiovasculaires. Il favorise le diabète, provoque des troubles neurologiques et une perte de l’érection. Aux côtés de l’alcoolisme mondain (cocktails, repas d’affaires, etc.), il existe aussi des personnes ayant une prédisposition personnelle avec, souvent, une histoire familiale d’alcoolisme. Ces personnes sont en souffrance. Quelle qu’en soit la raison, il faut les aider, pour eux mais aussi pour leur environnement, aussi bien familial que professionnel et social. L’alcool rend souvent agressif, voire violent, et les femmes et les enfants en sont les premières victimes. Une thérapie familiale est nécessaire, pour prendre en charge le patient et soigner l’entourage.

			Le traitement homéopathique

			Dans tous les cas

			•	ETHYLICUM 7CH, une dose chaque semaine.

			Les cas particuliers

			•	Chez un sujet très actif et colérique, aimant la bonne chère : NUX VOMICA 9CH.

			•	Alcoolisme mondain : NUX VOMICA 7CH.

			•	Alcoolisme avec logorrhée, congestion du visage et intolérance à ce qui serre le cou : LACHESIS 9CH.

			•	Désir de bière : KALIUM BICHROMICUM 7CH.

			•	Alcoolisme installé avec atteinte de l’état général : SULFURICUM ACIDUM 9CH.

			Prenez une dose du remède indiqué chaque semaine.

			
			Mon conseil

			Dans tous les cas, on peut faire prendre un isothérapique (voir p. 368) de la boisson responsable, en attendant l’avis du médecin homéopathe. Un traitement de fond associé à une prise en charge psychologique indispensable aide le patient à se sortir plus rapidement de ce problème.



			Le traitement complémentaire

			•	La prise de probiotiques à très haute dose et sur de longues durées donne de bons résultats.

			•	On peut également prendre de l’élixir d’Ipomée ou du kudzu, qui aident à couper les addictions, de la passiflore et de la valériane pour se détendre.

			ALGODYSTROPHIE

			L’algodystrophie est une réaction vasculonerveuse prolongée au niveau d’une articulation et de sa périphérie, avec inflammation douloureuse, à l’origine de douleurs mécaniques (de algo : douleur et de dystrophie : développement défectueux d’une partie du corps). Elle se manifeste en plus par une sensation de brûlure, de décharge électrique et/ou une douleur diffuse. Elle s’accompagne souvent d’un œdème, d’une hypersensibilité de la peau, d’une transpiration excessive localisée… La zone sensible devient plus difficile à bouger, voire à utiliser. Elle peut survenir après un traumatisme (fracture, entorse, choc), un acte chirurgical, et quelquefois spontanément. Dans tous les cas, il est nécessaire de consulter. L’homéopathie permet de soulager l’œdème en attendant la consultation, et d’accélérer la guérison.

			Le traitement homéopathique

			Dans tous les cas

			•	IGNATIA 15CH, une dose par semaine.

			Les cas particuliers

			•	Œdème avec sensation de brûlure soulagée par le froid : APIS MELLIFICA 5CH, 3 granules 5 fois par jour.

			•	Œdème avec rougeur, chaleur et sensation de battements : BELLADONNA 5CH, 3 granules 5 fois par jour.

			•	Œdème violacé, douleur aggravée par la chaleur, soulagée par le froid : LACHESIS 5CH, 3 granules 3 fois par jour.

			Le traitement complémentaire

			•	Faites des soins de kinésithérapie.

			•	L’application d’aimants, de champs électromagnétiques, de cataplasmes d’argile mélangée avec 2 gouttes d’huile essentielle de gaulthérie et d’oligo-éléments de cuivre sur la région douloureuse permet également de soulager la douleur.

			•	Pensez à la relaxation, l’hypnose, la sophrologie, le magnétisme…

			ALLAITEMENT

			L’allaitement maternel est le plus beau cadeau que la mère fait à son bébé. Toute femme qui accouche devrait allaiter son enfant, sauf dans de très rares cas de pathologie lourde. Les cas où l’allaitement est impossible sont exceptionnels.

			Pendant la grossesse, il est tout à fait judicieux pour les jeunes femmes de prendre des conseils auprès de leurs mères, de leurs grands-mères ou des sages-femmes.

			Si c’est impossible, il existe des organismes qui peuvent donner toutes les indications pour que l’allaitement se passe au mieux pour la maman et pour que le bébé en profite bien.

			La relation maman-bébé n’est pas la même quand le nourrisson tète le sein. Tout le monde peut comprendre cela. Le lait maternel est le lait le plus approprié qui existe pour le nourrisson. C’est l’aliment de choix par excellence pour le nouveau-né.

			Tous les laits artificiels, même ceux qui sont abusivement appelés maternisés, n’ont rien à voir avec le lait maternel. Tous les laits industriels ne sont pas faits avec du lait maternel, mais en principe avec du lait de vache. Ce dernier est trop riche pour le nouveau-né et ne contient pas les enzymes nécessaires au petit humain. Il ne lui est donc pas adapté. La composition du lait maternel est parfaitement prévue pour les petits humains. Alors que les laits industriels sont faits pour le veau. La composition du lait maternel est très précise, variable selon les moments, et correspond parfaitement aux besoins du tout petit. L’allaitement maternel permet à bébé de se faire une immunité qui lui est propre et bien adaptée à son cas. Cela le protège, pour ceux qui ont un terrain prédisposé, de l’eczéma, et des allergies. C’est donc dommage de ne pas essayer.

			Il est important de mettre bébé au sein le plus rapidement possible après la naissance, car le colostrum qui s’écoule des seins tout de suite après la naissance et pendant une dizaine d’heures est un fabuleux nectar, concentré d’anticorps, à action immunitaire capitale, qui va permettre à la flore intestinale de s’installer.

			La flore intestinale de l’enfant, donc l’immunité pour la vie, dépend de ce colostrum des premières heures. Ainsi le bébé, et donc l’humain en devenir, est mieux protégé contre toutes les agressions microbiennes et environnementales qu’il va rencontrer au cours de son existence.

			Il faut également savoir que les mouvements de succion effectués par un bébé tétant le sein ne font pas travailler les mêmes muscles que ceux d’un petit qui tète le biberon. Une étude prouve que la tétée au sein favorise ultérieurement un bon développement des dents.

			Il est donc important de choisir l’allaitement maternel pour le bébé. Les médecins homéopathes ont remarqué depuis longtemps que les enfants nourris au sein poussent mieux et avec moins de problèmes que les autres. Depuis très peu de temps, la médecine allopathique nous rejoint, puisqu’elle a constaté que les enfants nourris au sein sont moins allergiques que les autres, que ce terrain soit déjà connu dans la famille ou qu’il n’existe pas encore. Cela s’explique par la composition même du lait maternel qui est parfaitement adapté aux nourrissons humains, qui contient tous les enzymes et toutes les substances nécessaires à la bonne mise en route du tube digestif et, en particulier, de la flore intestinale.

			Mme Kousmine a, la première, souligné toute l’importance de la flore intestinale. C’est certainement une des clés de la santé. Si le départ est raté, les problèmes de santé peuvent se manifester tout au long de l’existence, avec tout ce que cela comporte de désagréments physiques et psychologiques, pour la personne qui est atteinte, et de coûts financiers pour l’individu et la société. Dans tous les cas, un allaitement de trois mois est largement conseillé. Dans notre société, les jeunes femmes reprennent rapidement le travail, c’est une des raisons qui leur fait arrêter totalement l’allaitement. À partir de ce moment-là, il faut garder l’allaitement 2 ou 3 fois par jour (matin et soir) jusqu’à 6 ou mieux 9 mois. Dans les pays nordiques, c’est ce qui se passe, jusqu’à 6 ou 9 mois, voire un an, ce qui est excellent pour la santé du bébé. Ainsi, bébé s’adapte le mieux possible à l’introduction du lait de vache, ou mieux des laits végétaux et de l’alimentation diversifiée. Cette alimentation mixte est mieux supportée, car l’immunité propre au nourrisson a déjà commencé à s’installer.

			
			Attention !

			Il est important de ne pas donner de lait de soja qui a une composante hormonale, mais plutôt varier les apports.

			Que penser du lait de vache ? Certains enfants sont équipés d’enzymes qui leur permettent de parfaitement digérer ce type de lait, alors que d’autres en sont démunis. Les premiers n’ont pas de problème, alors que les seconds peuvent avoir de l’eczéma ou de l’asthme, des problèmes ORL et bronchiques, des troubles digestifs. Le médecin homéopathe sait reconnaître les enfants présentant une intolérance au lait de vache et peut ainsi donner de bons conseils aux mamans. Un enfant Calcarea Carbonica ou Lycopodium, par exemple, a toutes les chances de faire ce type de pathologie.



			Le traitement homéopathique

			Dans tous les cas, pour combattre la fatigue liée à l’allaitement

			•	CHINA 9CH : 3 granules par jour.

			Les cas particuliers

			•	Si la montée laiteuse tarde à se faire : AGNUS CASTUS 5CH + HYPOTHALAMUS 5CH, 10 granules de chaque jusqu’à l’arrivée du lait.

			•	Si la montée laiteuse est douloureuse : APIS MELLIFICA 5CH + BRYONIA 7CH, 3 granules de chaque 3 ou 4 fois par jour. Espacez les prises dès amélioration.

			•	En cas de menace d’abcès (sein rouge, dur, douloureux) : consultez sans tarder. En attendant : HEPAR SULFUR 15CH + PYROGENIUM 7CH + BELLADONNA 5CH, 3 granules de chaque toutes les heures. Espacez dès amélioration. En application locale : compresse de CALENDULA TM, 20 gouttes dans un peu d’eau 3 fois par jour.

			•	En cas de fissure du mamelon : PHYTOLACCA 5CH + AGARICUS 5CH, 3 granules de chaque 4 ou 5 fois par jour. En application locale : pommade CASTOR EQUI, 3 fois par jour. Voir aussi Fissure du mamelon.

			•	En cas de production insuffisante de lait : URTICA URENS 5CH, 3 granules avant chaque tétée. Prenez de la tisane d’allaitement Weleda.

			•	Seins durs ou douloureux le jour, soulagés par le repos : BRYONIA 7CH, 3 granules avant chaque tétée.

			•	Trop de lait : LAC CANINUM 5CH, 3 granules avant chaque tétée.

			•	Pour accélérer le sevrage : RICINUS 15CH, 5 granules 5 fois par jour jusqu’à ce que le lait soit tari.

			Si les symptômes persistent au bout de 24 heures ou en cas de fièvre, consultez.

			›Voir aussi : Crevasses.

			Le traitement complémentaire

			•	La maman a tout intérêt à prendre des probiotiques qui passeront dans le lait et permettront au bébé d’avoir une flore au top et donc une bonne santé.

			
			Les bons réflexes en +

			•	Le persil a la réputation d’arrêter la production de lait. Il est donc à éviter.

			•	L’intérêt de l’allaitement maternel est augmenté quand la maman mange bio, local et de saison. D’après un rapport scientifique effectué à la demande du Parlement européen et publié fin 2016*, les pesticides rendraient les enfants et les adultes moins intelligents. Sans oublier leur rôle dans l’apparition des cancers, du diabète et d’autres problèmes de santé.



			ALLERGIE

			L’allergie est une manifestation aux multiples visages. Elle peut prendre la forme de troubles ORL (angine, rhinopharyngite, otite, sinusite, trachéite, rhume des foins…), cutanés (urticaire, eczéma, œdème…), pulmonaires (toux, bronchite, bronchite asthmatiforme, asthme…), digestifs (aigreurs d’estomac, douleurs abdominales, colite, céphalée…). Certaines allergies peuvent être saisonnières (rhume des foins), d’autres chroniques (eczéma ou problèmes ORL).

			Voir tous ces mots.

			›Voir aussi : Allergie aux acariens, Allergie aux pollens, Rhume des foins.

			Les allergies sont de plus en plus fréquentes aujourd’hui, même chez des personnes qui n’ont pas d’antécédents familiaux, et touchent les enfants de plus en plus jeune. Cette recrudescence peut s’expliquer par des facteurs très différents : l’absence d’allaitement au sein, l’utilisation de lait de vache chez le nourrisson trop tôt et en trop grande quantité, les vaccins très nombreux, faits trop vite et trop tôt, l’alimentation qui contient trop de produits chimiques que l’organisme ne sait pas reconnaître, la pollution atmosphérique, l’utilisation des pesticides et engrais dans l’agriculture intensive, les nanoparticules, les OGM, les champs électromagnétiques…

			L’homéopathie est une excellente thérapeutique pour se débarrasser des problèmes allergiques. Plus vite le traitement est mis en route, l’allergène en cause détecté et éradiqué si possible, plus rapide est la guérison. Bien sûr, si un traitement allopathique est déjà en place, il ne faut pas l’arrêter du jour au lendemain, sous peine d’aggravation des symptômes.

			Le traitement homéopathique

			•	Dans tous les cas : APIS MELLIFICA 5CH + APIS MELLIFICA 9CH + POUMON HISTAMINE 15CH, 3 granules 3 fois par jour, en attendant la consultation.

			Le traitement complémentaire

			•	Dans tous les cas, faites une cure de probiotiques d’origine humaine à haute dose.

			•	La phytothérapie, les huiles essentielles et la gemmothérapie apportent également des effets intéressants.

			•	Une cure de propolis faite en début d’hiver et au printemps est un précieux complément du traitement homéopathique.

			•	Vous pouvez aussi y ajouter des oligo-éléments : argent, manganèse-cuivre, soufre, zinc.

			•	Pensez également aux cures thermales.

			ALLERGIE AUX ACARIENS

			Les acariens sont de petits animaux microscopiques qui vivent et se nourrissent de la poussière de nos maisons. Les conditions de vie actuelles dans des lieux de vie bien chauffés et souvent peu aérés favorisent leur prolifération. L’allergie aux acariens est de plus en plus fréquente.

			›Voir aussi : Allergie.

			Le traitement homéopathique

			•	ACARIENS 15CH + POUMON HISTAMINE 15CH + APIUM VIRUS 7CH, 3 granules de chaque par jour, en attendant la consultation pour traitement de fond.

			
			Les bons réflexes en +

			Pour avoir le moins d’acariens possible chez soi, quelques bonnes habitudes s’imposent. Le confinement favorise la prolifération des acariens qui se plaisent dans des atmosphères chaudes et se nourrissent de la poussière et des moisissures qui abondent.

			•	Aérez très souvent votre maison, été comme hiver. C’est également indispensable pour renouveler l’air intérieur, tous les jours quel que soit le temps.

			•	Aérez la literie. Faites comme nos grands-mères, qui mettaient les draps et couvertures sur le rebord des fenêtres, été comme hiver (à ne pas faire, bien sûr, les jours de pluie !).

			•	Passez l’aspirateur sur les matelas et les sommiers au moins une fois par semaine.

			•	Lavez très régulièrement les draps, couvertures, couettes et oreillers.

			•	Évitez les moquettes, tentures en tissu sur les murs, doubles rideaux, qui favorisent la poussière et donc la prolifération des acariens.

			•	Nettoyez régulièrement les doudous et autres peluches. L’astuce : placez-les 24 ou 48 heures au congélateur (en prévenant vos copains que vous n’avez pas disjoncté !), puis passez-les à la machine à laver ensuite. De cette manière, vous éliminez aussi les cadavres d’acariens, qui restent très allergisants.

			•	Évitez les produits dits « antiacariens » qui sont certes efficaces, mais qui sont souvent très allergisants eux-mêmes !

			•	Un séjour à la montagne au-delà de 1 400 mètres est garanti sans acariens.



			ALLERGIE AUX POLLENS

			›Voir : Rhume des foins.

			ALOPÉCIE

			›Voir : Chute des cheveux.

			ALTITUDE

			›Voir : Mal des montagnes, Otalgie, Vertiges.

			ALZHEIMER (maladie d’)

			Cette maladie dégradante pour l’humanité le fait plonger dans un éloignement progressif de la vie. On a l’impression que le malade veut se retirer du monde qui ne présente plus d’intérêt pour lui. Peu à peu, toutes les fonctions se ralentissent, physiques et intellectuelles. « Je rentre dans ma coquille pour ne plus rien voir, ni rien entendre, de tout ce qui se passe autour de moi. Je ferme, une à une, les portes de la vie, et me dirige vers la sortie. » Tel est le message qui est envoyé à l’extérieur.

			Lorsque l’on constate chez une personne, en général de plus de 50 ans, un désintérêt de plus en plus marqué pour ce qui se passe autour d’elle, il faut essayer de lui redonner goût à la vie. Pour cela il faut l’entourer de beaucoup d’affection et d’amour, la solliciter le plus possible, et lui confier des activités qui la maintiennent dans la vie active. Malgré cela, on ne réussit pas toujours à redonner aux gens l’envie de vivre, car chacun choisit sa sortie, sans que personne ne puisse interférer sur cette décision.

			Une étude américaine a démontré que l’exercice physique pratiqué au moins trois fois par semaine protège de la maladie d’Alzheimer. Pourquoi, peut-on se demander ? Les personnes qui pratiquent un sport restent dans la vie, et c’est certainement pour cela qu’elles échappent à cette maladie.

			Le traitement homéopathique

			•	Dans tous les cas, en attendant la consultation : L-DOPA 5CH + SÉROTONINE 5CH + ALUMINA 5CH, 3 granules de chaque tous les jours.

			Le traitement complémentaire

			•	Prenez des probiotiques à haute dose et sur de longues durées, en variant les souches.

			•	Misez sur l’huile de coco, les vitamines B, le ginkgo biloba, le millepertuis, la spiruline en cas de dénutrition, le Mucuna pruriens qui est une source naturelle de L-Dopa, et le Tribulus terrestris pour augmenter la masse musculaire, diminuer la fatigue et réduire le stress.

			
			Les bons réflexes en +

			•	Pratiquez une activité physique ! Cela permet de relancer la sécrétion physiologique de L-Dopa.

			•	Misez aussi sur les activités intellectuelles (apprendre à apprendre, activation cérébrale…).

			•	Faites de la gym du cerveau (voir les travaux de la Dr Monique Poncin).



			
			Zoom sur l’aluminium

			Pour les médecins homéopathes, l’aluminium est un grand toxique. Il vaut mieux éviter de faire la cuisine dans des ustensiles en aluminium. Par ailleurs, quel est le rôle des sels d’aluminium injectés en même temps que les vaccins ? Ils sont suspectés d’entraîner la myofasciite à macrophages.

			Une étude scientifique a également démontré que l’on trouvait plus d’aluminium dans les tendons des personnes atteintes de la maladie d’Alzheimer. Dossier à suivre.



			AMÉNORRHÉE

			L’aménorrhée est le terme médical pour désigner l’absence de règles. C’est, dans les faits, un signe d’appel.

			•	Chez les adolescentes, les périodes d’aménorrhée sont courantes. Elles ne doivent pas inquiéter, car elles sont liées à la mise en route des cycles menstruels. En général, chez la mère, cette mise en route s’est déroulée de la même façon que chez la fille. L’absence de règles peut également accompagner un régime alimentaire avec perte de poids relativement importante. Elle est quasiment systématique en cas d’anorexie : c’est une façon pour le corps de se mettre au repos. C’est aussi une réaction physiologique des adolescentes qui font beaucoup de sport, en particulier chez les sportives de haut niveau.

			•	Chez les femmes, l’absence de règles est le premier symptôme d’un début d’une grossesse. Chez les femmes de 40 ans et plus, en période de périménopause, c’est l’annonce de la fin des cycles physiologiques de la femme.

			En dehors de ces différentes raisons, l’absence de règles peut avoir une cause pathologique. Dans le cas d’une aménorrhée sans raison connue, consultez.

			L’aménorrhée peut aussi être consécutive à une émotion violente.

			Le traitement homéopathique

			Pour tous les cas cités, prenez une dose du remède indiqué, à répéter si besoin.

			•	Suite de peur : ACONIT 15CH.

			•	Suite de chagrin, de déception sentimentale : NATRUM MURIATICUM 15CH.

			•	Suite de deuil : LACHESIS 15CH.

			•	Suite de violente colère : CHAMOMILLA 15CH.

			•	Suite de frustration (souvent avec cystite) : STAPHYSAGRIA 15CH.

			•	Suite de bain froid : CALCAREA CARBONICA 15CH ou PULSATILLA 15CH.

			
			La petite histoire…

			Myriam est une jeune femme de 22 ans, étudiante en pharmacie, qui me consulte en mars pour une rhinite allergique. Au cours de la consultation, elle signale qu’elle n’a presque jamais ses règles. Voilà plus de six mois qu’elle ne les a pas eues, malgré la vie de couple normale qu’elle a avec son compagnon, donc pas de contraception. Myriam présente beaucoup de symptômes (dont l’aménorrhée) de PULSATILLA, que je lui prescris en haute dilution.

			25 juillet : appel téléphonique de Myriam qui me dit : « J’ai pris PULSATILLA une fois, et je suis enceinte, surprise mais ravie ! » Le 6 janvier, une petite fille est née. Pierre et Myriam l’ont appelée Anémone, ce qui m’a beaucoup fait rire, car PULSATILLA, c’est une anémone !



			
			L’info en +

			L’évolution des connaissances fait que de nos jours, nous commençons à connaître un peu mieux le fonctionnement des glandes et les hormones. L’homéopathie peut largement profiter de ces informations et les utiliser, en ajoutant si besoin quelques hormones à dose homéopathique, pour freiner ou augmenter les sécrétions de telle glande ou de tel organe. L’hormonothérapie à dose homéopathique est une nouvelle approche de l’homéopathie, mais très intéressante et efficace.



			AMIBIASE

			Cette maladie parasitaire se localise dans un premier temps au niveau du gros intestin, en donnant d’abord de la dysenterie, puis de la colite chronique. Elle peut ensuite atteindre d’autres organes comme le foie, les poumons, les reins, la rate, et même quelquefois le cerveau. Un traitement homéopathique de fond, assorti de conseils hygiéno-diététiques, permet de progressivement faire disparaître cette symptomatologie.

			›Voir aussi : Colite, Diarrhée.

			Le traitement homéopathique

			•	Dans tous les cas en attendant la consultation : BELLADONNA 5CH + MERCURIUS DULCIS 5CH, 3 granules de chaque 3 fois par jour.

			
			Mon conseil

			Dans les pays d’endémie, seules certaines personnes sont contaminées par des amibes, qui ne se développent que sur un terrain favorable. La prévention étant toujours la plus efficace, si l’on doit partir en voyage d’agrément ou pour habiter dans une région infestée, il faut demander au médecin homéopathe un traitement de fond et les conseils d’hygiène de vie qui permettent d’éviter une contamination. Car, lorsqu’elle est installée, l’amibiase a ensuite tendance à devenir chronique, et à persister durant de nombreuses années.



			Le traitement complémentaire

			•	Ajoutez des probiotiques à très haute dose par cures de 3 mois.

			•	Misez également sur les huiles essentielles de clou de girofle, menthe poivrée et cannelle.

			•	En cas d’amibiase importante, il faut quelquefois traiter par allopathie.

			
			Attention !

			Lorsqu’on présente des troubles intestinaux au retour d’un voyage dans un pays à risques, il faut consulter pour établir un bilan et un diagnostic.



			AMPOULE

			Le port de chaussures neuves, une longue séance de bricolage, un match de tennis avec une raquette mal tenue… autant de causes de l’ampoule, cette petite cloque qui indique un frottement excessif.

			
			Mon conseil

			Dès que la sensation d’échauffement apparaît, ou que l’ampoule est constituée, vous pouvez appliquer un pansement ou un produit spécifique pour nettoyer et soulager immédiatement. Il existe aussi des pansements pour protéger la peau en préventif, indispensable pour les sportifs amateurs ou réguliers. Pensez aussi à revoir le matériel ou le geste responsable (sport, bricolage…).



			Le traitement homéopathique

			•	Si la peau est rouge, échauffée, chaude : BELLADONNA 5CH, 3 granules 5 fois par jour.

			•	Quand l’ampoule est formée : CANTHARIS 9CH, 3 granules 3 fois par jour.

			•	En cas d’infection : consultez.

			
			L’astuce en +

			Si vous n’avez pas de quoi soigner l’ampoule sous la main, percez-la avec une aiguille et du fil. Laissez le fil déborder de chaque côté de l’ampoule. Puis appliquez du CALENDULA TM et de la pommade de PAEONIA en teinture mère le plus vite possible.



			AMYGDALITE

			›Voir : Angine.

			
ANDROPAUSE

			Même si l’andropause est souvent comparée à la ménopause, il faut bien différencier les deux. Chez l’homme, les sécrétions hormonales persistent et la formation de spermatozoïdes perdure jusqu’à la mort, ce qui est très différent de ce qui se passe chez la femme. L’andropause est une période de vieillissement progressif (après la cinquantaine ou la soixantaine), avec tout ce que cela comporte aussi bien sur le plan physique que psychologique. Mais c’est plutôt un état d’esprit qu’une réalité ! Même si de nombreux hôpitaux proposent de nos jours une consultation en andrologie…

			
			Mon conseil

			L’homéopathie peut parfaitement prendre en charge cette situation, en traitant les troubles associés notamment à l’impuissance (voir p. 332).



			Le traitement homéopathique

			•	En traitement homéopathique de fond et en attendant la consultation : HYPOTHALAMUS 5CH, 3 granules matin et soir.

			Le traitement complémentaire

			•	Prenez du Tribulus terrestris, et misez sur la gemmothérapie.

			
			Les bons réflexes en +

			•	Adoptez une alimentation riche en minéraux (calcium, magnésium, sélénium, zinc) et vitamines (A, K et du groupe B). Consommez des noix, noisettes, céréales complètes, légumineuses riches en magnésium, huile d’olive, fruits secs, ainsi que des légumes et fruits bio bien sûr. Limitez les graisses animales.

			•	Hydratez-vous suffisamment : 1,5 à 2 litres d’eau par jour.



			ANÉMIE

			L’anémie se caractérise par une baisse des globules rouges et/ou du fer. C’est une cause fréquente de fatigue et de pâleur, en particulier chez la femme et les jeunes enfants. Des règles trop importantes et/ou qui durent longtemps, des saignements minimes mais prolongés, peuvent en être à l’origine. Le sport pratiqué de manière intensive peut aussi provoquer naturellement une anémie avec baisse de fer. Sachez que l’apport quotidien en fer est normalement couvert par une alimentation variée et équilibrée (10 à 15 mg par jour chez les adultes, 20 mg pour les femmes enceintes ou allaitantes).

			
			Mon conseil

			Dans tous les cas, il est important de consulter un médecin, car il faut chercher l’origine de cette anémie. C’est le meilleur moyen de la traiter.



			Le traitement homéopathique

			Dans tous les cas

			•	FERRUM METALLICUM 5CH + KALIUM ARSENICOSUM 7CH : 3 granules de chaque 2 fois par jour et un bon traitement pour le foie dont le rôle est important dans le métabolisme du fer.

			
			Foie et fer

			Dans le foie, le fer est stocké sous forme de ferritine (et aussi d’hémosidérine). Lorsque les capacités de stockage hépatiques sont dépassées, le fer se dépose en excès dans le pancréas, le cœur et l’axe hypothalamohypophysaire. Ce fer libre est source d’atteinte cellulaire car il génère des radicaux libres et devient responsable de fibrose, tissu cicatriciel qui modifie l’architecture de l’organe atteint (dans le foie par exemple, une fibrose extensive peut aboutir à une cirrhose).



			Les cas particuliers

			•	En cas de fatigue associée : CHINA 9CH, 3 granules par jour.

			•	Si l’anémie fait suite à une hémorragie (ou à une perte liquide importante : sueurs, sang, vomissement, diarrhée) : CHINA 15CH, une dose. En complément, buvez pendant quelques jours de l’eau de mer (plasma de Quinton ou Plasmarin hypertonique) ou une eau riche en bicarbonates.

			•	Chez les sportifs : FERRUM METALLICUM 5CH + KALIUM ARSENICOSUM 7CH + ARNICA 15CH, 10 granules de chaque 1 ou 2 fois par semaine selon l’importance de l’anémie, une fois par semaine en prévention.

			
			Mon conseil

			Si l’anémie est trop importante, il faudra apporter du fer sous forme allopathique. Dans ce cas, préférez le fer végétal au fer minéral, car il est mieux assimilé et moins irritant pour les intestins.



			Le traitement complémentaire

			•	Faites une cure d’oligo-éléments : fer, cuivre, cobalt, molybdène.

			•	Misez sur les plantes, notamment le géranium et l’ortie, en infusions ou en gélules. Pensez aussi à la teinture mère d’angélique chinoise ou à la teinture mère d’angélique, mais surtout à la spiruline, et aux bourgeons de tamaris.

			ANGINE

			Cette inflammation de la gorge, et plus précisément des amygdales, est très courante. Elle est le plus souvent liée à un virus, et plus rarement à une bactérie (streptocoque et autres). Elle se manifeste par un mal de gorge, parfois accompagné d’une fièvre, d’une toux, d’un rhume… Pour les angines à répétition et les maux de gorge chroniques, consultez. L’homéopathie résout vite ces problèmes aigus comme chroniques et évite définitivement les récidives.

			Le traitement homéopathique

			Dans tous les cas

			•	En gargarisme : CALENDULA TM + PHYTOLACCA TM 10 gouttes de chaque + 1 cuillère à café d’argile, dans un peu d’eau tiède, 5 fois par jour.

			•	STREPTOCOCCINUM 15CH : 3 granules 5 fois par jour.

			Les cas particuliers

			•	Mal de gorge avec une douleur irradiant vers les oreilles : PHYTOLACCA 9CH, 3 granules 5 fois par jour.

			•	Avec sensation de brûlure dans la gorge : CAPSICUM 5CH, 3 granules 5 fois par jour.

			•	Avec points blancs : MERCURIUS SOLUBILIS 15CH + PYROGENIUM 7CH, 3 granules toutes les heures. Espacez dès amélioration.

			•	Si la douleur est plus marquée à droite : LYCOPODIUM 5CH + MERCURIUS PROTOIODATUS 5CH, 3 granules de chaque 5 à 6 fois par jour.

			•	Si la douleur est plus marquée à gauche : LACHESIS 5CH + MERCURIUS BIODATUS 5CH, 3 granules de chaque 5 à 6 fois par jour.

			•	En cas de fièvre élevée et de sensation de soif : BELLADONNA 5CH, 3 granules 5 fois par jour.

			•	En cas de fièvre élevée sans soif : APIS MELLIFICA 5CH : 3 granules 5 fois par jour.

			Si deux remèdes ou plus sont indiqués pour votre cas, alternez-les ou prenez-les ensemble.

			Si vous ne constatez pas d’amélioration au bout de 48 heures, consultez.

			Le traitement complémentaire

			•	Buvez des infusions chaudes de thym avec du miel (en particulier miel de manuka) et du citron.

			•	Sucez des pastilles au miel, en particulier de manuka.

			•	Faites une cure d’oligo-éléments : bismuth, cuivre, cuivre-or-argent.

			•	Misez sur l’huile de Haarlem si le problème est chronique.

			•	Misez aussi sur l’échinacée ou le Germanium.

			
			Le bon réflexe en +

			•	En cas d’angines chroniques, supprimez le lait de vache et le gluten.



			
			La petite histoire…

			David, 8 ans, consulte pour un mal de gorge subit. À l’examen, j’évoque tout de suite la présence de streptocoques. Je donne à la maman une ordonnance avec MERCURIUS SOLUBILIS 15CH + APIS MELLIFICA 5CH + STREPTOCOCCINUM 15CH + un antibiotique à prendre si besoin. Je prescris un examen de laboratoire à aller faire le plus vite possible. Devant m’absenter quelques jours, je précise à la maman que, si l’examen de laboratoire trouve la présence de streptocoques, il faut impérativement prendre les antibiotiques marqués sur l’ordonnance. À mon retour, les examens sont là, et confirment ce que j’avais supposé. Sans nouvelles de David, je passe un coup de téléphone. La maman me dit que David va très bien, et qu’elle n’a pas jugé bon de lui donner les antibiotiques, car en 24 heures le problème était réglé. Étonnée de ce résultat, je redemande un examen, persuadée que le streptocoque est toujours là. À ma grande surprise, les germes ont disparu. Depuis, j’ai refait cette expérience de très nombreuses fois, et le résultat est toujours le même. Lorsque l’homéopathie est bien indiquée, les résultats sont très rapides et très satisfaisants, puisque la guérison est complète.



			
ANGINE DE POITRINE

			Elle se traduit par une douleur dans la région du cœur, pouvant se révéler à l’effort comme au repos. L’homéopathie peut la soulager efficacement. Pour un bilan complet et un traitement adapté, prenez rendez-vous auprès d’un médecin cardiologue, homéopathe si possible.

			
			Mes conseils

			•	Une douleur dans cette région n’est pas forcément d’origine cardiaque. C’est pourquoi un avis médical est important. Connaître la cause de cette douleur va permettre de faire des examens complémentaires, et de choisir le traitement le plus adapté : homéopathique, allopathique si nécessaire ou ostéopathique par exemple.

			•	Pensez à l’excès de café, à la nutrition, au surmenage et au stress qui peuvent provoquer des symptômes qui ressemblent à la crise d’angine de poitrine.



			Le traitement homéopathique

			•	En attendant la consultation : ARSENICUM IODATUM 7CH + BOTHROPS 4CH + HEMATOXILON 5CH, 3 granules de chaque 2 ou 3 fois de suite.

			Le traitement complémentaire

			•	Vous pouvez faire une cure de lithium (oligo-élément).

			•	Vous pouvez aussi miser sur les plantes (aubépine, Eschscholtzia californica, passiflore ou valériane), les bourgeons (ginkgo et mélèze) et les fleurs de Bach.

			•	Dans tous les cas, prenez des probiotiques à haute dose, surtout si vos symptômes sont associés à des troubles digestifs.

			
			La petite histoire…

			Monsieur U. consulte pour crise d’angor. Il a déjà vu un cardiologue qui lui a prescrit de la trinitrine à prendre au moment des crises. Cela ne le soulage absolument pas. En le questionnant, il ressort que ses crises surviennent toujours lorsqu’il est stressé. Il a aussi remarqué qu’il était soulagé lorsqu’il pouvait effectuer des renvois d’air. Devant cette symptomatologie, je prescris : ARSENICUM IODATUM 7CH + RAPHANUS 5CH, 3 granules de chaque dès l’apparition des symptômes, à renouveler toutes les 5 minutes pendant un quart d’heure si nécessaire. Je lui conseille également de modifier son mode de vie, de faire un peu de sport quotidien et de me tenir au courant. Dès la première crise, le traitement se révèle très efficace. Depuis plusieurs années que je soigne ce monsieur, il fait encore de temps en temps une crise, quand il se laisse déborder par son travail et par le stress. Mais elles sont peu fréquentes, et surtout, il a toujours avec lui ses granules qui le soulagent immédiatement.



			ANGOISSE (crise d’)

			La crise d’angoisse, qui peut aller jusqu’à une attaque de panique, est une manifestation brutale, qui peut durer de quelques minutes à quelques heures. Elle se manifeste par une sensation généralisée de peur et l’impression d’un danger immédiat, avec perte de contrôle partiel ou total. Elle peut s’accompagner d’oppression, de palpitations, de tremblements, de douleurs au niveau de la poitrine…

			›Voir aussi : Anxiété, Nervosité, Trac.

			Le traitement homéopathique

			•	Pour une crise chez une personne anxieuse et frileuse, avec agitation : ARSENICUM ALBUM 9CH, 3 granules 3 fois de suite et à la demande.

			•	Chez une personne précipitée : ARGENTUM NITRICUM 9CH, 10 granules, à renouveler si besoin.

			•	Chez un sujet colérique : NUX VOMICA 7CH, 10 granules, à renouveler si besoin.

			•	À la suite de peur : ACONIT 15CH, une dose.

			•	Avec sensation de boule dans la gorge : IGNATIA 7CH, 10 granules à renouveler si besoin.

			•	Angoisse paralysante : GELSEMIUM 9CH, 10 granules, à renouveler si besoin.

			•	Avec spasmes surtout au niveau du cou (« j’ai les boules ») et variations brusques de l’humeur : IGNATIA 7CH, 3 granules à la demande.

			•	Avec palpitations « nerveuses » : ACONIT 15CH + SPIGELIA 5CH, 3 granules toutes les 10 minutes. Espacez dès amélioration.

			•	Angoisse nocturne vers minuit avec peur de la mort et sensation de froid : ACONIT 30CH, 5 granules à répéter si besoin.

			•	Angoisse nocturne vers 2 heures du matin avec peur de la mort et besoin d’air frais : ARSENICUM ALBUM 15CH, 5 granules à répéter si besoin.

			Si l’angoisse est trop importante ou persiste, consultez.

			Le traitement complémentaire

			•	Dans tous les cas, prenez des fleurs de Bach en particulier Rescue et les fleurs adaptées à la situation.

			•	Faites une cure d’oligo-éléments : lithium, magnésium et manganèse.

			•	Misez sur les plantes (aubépine, Eschscholtzia californica, passiflore et valériane) et les bourgeons (cassis, aulne glutineux et aubépine).

			ANOREXIE

			L’anorexie traduit un trouble profond du comportement, fréquente chez l’adolescent, nécessitant une prise en charge psychologique sérieuse. Il est important de comprendre ce qui amène ce jeune à ne plus se nourrir, afin qu’il évacue définitivement ce problème pour le restant de sa vie. Notez que l’anorexie peut aussi toucher le nourrisson qui se trouve face à une situation psychologique angoissante (abandon du foyer par l’un des parents par exemple). Si l’anorexie devient trop importante, il faut quelquefois hospitaliser. Cela peut être une question de vie ou de mort.

			Le traitement homéopathique

			L’homéopathie est un bon complément de la prise en charge psychologique. Pour un traitement adapté, consultez un médecin homéopathe afin de mettre en place un traitement de fond (très souvent, ARSENICUM ALBUM et PHOSPHORUS sont retrouvés), en complément d’un suivi psychologique.

			•	Dans tous les cas : SÉROTONINE 4CH + OCYTOCINE 4CH, 3 granules de chaque 2 ou 3 fois par jour.

			•	Suite de chagrins ou de soucis, avec gorge nouée : IGANTIA 15CH, 3 granules 2 ou 3 fois par jour.

			•	Dégoût de la vie, trouve inutile de manger : MICA 9CH, 3 granules 2 ou 3 fois par jour.

			•	Indifférence à tout, repli sur soi : SEPIA 15CH, 3 granules 2 ou 3 fois par jour.

			•	Chez une jeune fille très émotive, réservée, mais capricieuse : PULSATILLA 15CH, 3 granules 2 ou 3 fois par jour.

			•	Suite de déception sentimentale : NATRUM MURIATICUM 30CH, 3 granules par jour.

			Le traitement complémentaire

			•	Prenez des oligo-éléments (cobalt, cuivre, lithium, magnésium, manganèse) et des plantes (boldo, badiane, griffonia, millepertuis…).

			•	Dans tous les cas : faites faire un suivi psychologique.

			•	Testez des techniques complémentaires comme l’hypnose, la sophrologie, l’EMDR…

			
ANOSMIE

			Ce terme désigne une perte de l’odorat. Dans tous les cas, consultez afin d’établir un diagnostic, car l’anosmie recouvre de nombreuses pathologies. Il est important de connaître quelle en est la cause, afin de la traiter efficacement.

			›Voir aussi : Allergie, Odorat.

			ANTHRAX

			L’anthrax (ou maladie du charbon) est un ensemble de furoncles (abcès localisés autour d’un poil) qui se regroupent. En général, cette lésion est localisée sur la peau mais peut aussi toucher les poumons, les intestins, la gorge.

			›Voir aussi : Abcès, Vésicules.

			Le traitement homéopathique

			•	Au début, même traitement que pour l’abcès et les vésicules.

			•	Ensuite, un avis médical s’impose. Dans tous les cas, consultez.

			•	Dès que le germe est connu : isothérapique du germe en 15CH, 5 granules par jour pendant 1 mois puis 2 fois par semaine pendant 3 mois.

			Le traitement complémentaire

			•	Dès les premiers symptômes, faites une application locale d’argile avec quelques gouttes de CALENDULA TM.

			ANURIE

			L’anurie est une absence d’émission d’urine. Dans tous les cas, consultez.

			›Voir aussi : Cystite, Prostate.

			
			Mon conseil

			En attendant la consultation, la tradition dit de passer les mains sous l’eau froide, d’appliquer une serviette humide froide sur le bas-ventre et/ou de se coucher sur un sol froid.



			
			La petite histoire…

			Monsieur T. ne croit pas à l’homéopathie. Il est pharmacien et tous les matins quand il arrive dans son officine, il absorbe un tube entier de granules, le premier qui lui tombe sous la main, en disant « l’homéopathie, vous voyez, ça marche, j’en prends tous les jours ».

			Mais un certain matin, il a dû absorber le remède qui lui correspondait, mais pas forcément dans la bonne dilution, et surtout en une quantité très importante. Dès cet instant, il n’a plus émis une goutte d’urine. Il a donc été hospitalisé, et cette anurie a duré 48 heures. Tous les examens pratiqués se sont révélés négatifs. L’hôpital ayant appris que Monsieur T. avait absorbé un tube entier de granules homéopathiques, en a conclu que c’était vraisemblablement la cause de ses symptômes. Depuis, Monsieur T. a appris l’homéopathie et en est devenu un fervent défenseur.



			ANUS

			›Voir : Fissure anale, Fuites anales, Hémorroïdes, Prurit anal.

			ANXIÉTÉ

			›Voir : Angoisse (crise d’), Nervosité, Trac.

			APHONIE

			L’aphonie désigne la disparition partielle ou totale de la voix. Elle peut être liée à un grand nombre de facteurs : sursollicitation des cordes vocales (vous avez beaucoup parlé ou crié), stress, angoisse, laryngite… Si elle persiste ou revient régulièrement, consultez.

			›Voir aussi : Enrouement, Laryngite, Trachéite.

			Le traitement homéopathique

			•	Après avoir trop parlé ou crié : ARNICA 9CH, 3 granules toutes les 2 heures.

			•	Par trac paralysant : GELSEMIUM 9CH, 10 granules la veille au soir, et 10 granules le jour J. Si le trac ressurgit, 3 granules à la demande.

			•	Perte de voix totale avec laryngite aiguë : POPULUS CANDICANS 5CH, 3 granules 3 à 5 fois par jour.

			•	Perte de voix sans raison : ARUM TRIPHYLLUM 5CH, 3 granules 3 à 5 fois par jour.

			•	Aphonie par surmenage des cordes vocales très fréquent : ARNICA 9CH + COCA 4CH + WYETHIA 3X, 3 granules avant et après le surmenage de la voix.

			Le traitement complémentaire

			•	Buvez des infusions chaudes de thym avec du miel (en particulier miel de manuka) et du citron.

			•	Sucez des pastilles au miel, en particulier de manuka.

			•	Prenez des oligo-éléments : cuivre-or-argent et de l’huile de Haarlem si le problème est chronique.

			
			Les bons réflexes en +

			•	En cas d’aphonie due à des angines chroniques, supprimez le lait de vache et le gluten.



			APHTE

			Cette ulcération superficielle de la muqueuse buccale et/ou de la gencive est bénigne mais particulièrement douloureuse. Fatigue, stress, allergies, mauvaise hygiène dentaire, nutrition inadaptée… : on avance souvent une multitude de causes pour en trouver l’origine. Les couronnes ou le frottement des appareils dentaires sont également très souvent incriminés.

			Dans tous les cas, il est important de consulter pour trouver l’origine des aphtes, surtout s’ils sont récidivants. Cela permet de prescrire un traitement plus efficace. Un traitement homéopathique de fond, associé au traitement de la cause, permet de se débarrasser de ce problème.

			Le traitement homéopathique

			•	Dans tous les cas : CANTHARIS 15CH + HISTAMINUM 15CH + RHUS TOXICODENDRON 15CH + BORAX 5CH : 3 granules de chaque toutes les 2 heures. Espacez dès amélioration.

			•	En bains de bouche : CALENDULA TM + PLANTAGO TM : 10 gouttes de chaque dans un peu d’eau 3 à 5 fois par jour.

			•	En application locale : quelques gouttes de CALENDULA TM pur (pour les courageux !).

			
			L’astuce en +

			Vous pouvez aussi mettre un peu de miel (de préférence de manuka) ou de sucre en poudre directement sur l’aphte et prendre des probiotiques à très haute dose.



			
			La petite histoire…

			Mme M. consulte pour des aphtes très importants, très douloureux, qui l’empêchent de parler. C’est une gêne dans son travail et cela entraîne une fatigue dont elle n’arrive pas à se débarrasser. Depuis trois ans, elle a essayé tous les traitements qu’on lui a proposés, mais rien n’y a fait. On lui a même prescrit un traitement antidépresseur ! En interrogeant Mme M., j’apprends que ses aphtes ont commencé après la pose d’une couronne métallique. À l’examen de sa bouche, je me trouve en présence de 3 couronnes métalliques très proches les unes des autres. Je conseille à Mme M. de consulter un dentiste homéopathe, pour évaluer l’impact de ces couronnes sur sa santé. En attendant, je lui prescris un traitement homéopathique de fond, avec un isothérapique de salive et du métal de ses couronnes et je lui ai demandé de les faire remplacer par de la céramique. Le remplacement de ses couronnes fait disparaître totalement cette pathologie, qui avait été très améliorée par l’homéopathie, mais d’une façon incomplète. Progressivement, le problème de Mme M. s’est résorbé. Dix ans après, les aphtes ne sont jamais revenus.



			APNÉE DU SOMMEIL

			Ce trouble se manifeste par des arrêts involontaires de la respiration pendant le sommeil. Cela entraîne un manque d’oxygène qui peut être responsable de fatigue, de manque de vigilance, mais aussi d’hypertension, d’infarctus du myocarde ou d’AVC.

			Le traitement homéopathique

			Dans tous les cas

			•	OPIUM 9CH, une dose par semaine.

			Les cas particuliers

			•	Vous consommez trop de café et/ou d’alcool : NUX VOMICA 7CH, 3 granules 3 fois par jour.

			•	Si vous êtes un gros mangeur glouton : ANTIMONIUM CRUDUM 7CH, 3 granules 3 fois par jour.

			Le traitement complémentaire

			•	Misez sur les plantes comme la valériane, la passiflore ou l’Eschscholzia californica.

			•	Pensez aussi aux huiles essentielles de primevère, camomille ou lavande. Vous pouvez appliquer de l’huile essentielle de lavande sur les tempes ou de l’huile d’eucalyptus sur les pommettes, entre les deux sourcils, et sous le nez.

			
			Les bons réflexes en +

			•	Le soir, dînez plus tôt. Mangez moins, dans le calme, en prenant le temps de mâcher. Évitez aussi l’alcool et le café.

			•	En cas de surcharge pondérale, modifiez votre nutrition pour perdre quelques kilos.

			•	Une tradition dit que manger de l’ail, des noix et de la groseille améliore ce problème. À tester !

			•	Pratiquez le yoga et la respiration consciente. En cas de problèmes ORL, traitez-les.

			•	Dormez tête surélevée dans une chambre plutôt fraîche, avec des fenêtres ouvertes.



			ARRACHEMENT OSSEUX

			Il s’agit de l’arrachement d’un petit fragment osseux consécutif à un traumatisme ou à un effort trop brusque. Il se traite comme une fracture (voir ce mot). Selon l’importance et la localisation de l’arrachement osseux, il est quelquefois souhaitable de mettre une attelle.

			Le traitement homéopathique

			•	Dans tous les cas : ARNICA 15CH, 10 granules par jour les 3 premiers jours puis CALCAREA CARBONICA 15CH + CALCAREA PHOSPHORICA 15CH + CALCAREA FLUORICA 15CH + SYMPHITUM 5CH, 3 granules de chaque matin et soir pendant 20 jours.

			Le traitement complémentaire

			•	Pour calmer la douleur, appliquez localement 2 gouttes d’huile essentielle de gaulthérie diluées dans une huile végétale 2 ou 3 fois par jour.

			•	Vous pouvez aussi prendre de la poudre de coquilles d’huîtres ou de la poudre de perles, pour aider à la reconstitution de l’os.

			•	Vous pouvez faire quelques séances de champs électromagnétiques pulsés pour activer la consolidation.

			ARTÉRITE

			L’artérite est un durcissement des artères, avec une obstruction progressive. Un traitement homéopathique de fond (avec ou sans allopathie selon le stade) permet de stabiliser l’artérite, encore plus si certaines précautions d’hygiène de vie et de bonnes habitudes sont prises (voir encadré ci-après). Survient toujours sur des sujets prédisposés.

			Le traitement homéopathique

			•	Dans tous les cas, en attendant la consultation : SECALE CORNUTUM 4CH + VIPERA 5CH + ARTÈRES 4CH, 3 granules de chaque 2 fois par jour.

			Le traitement complémentaire

			•	Ajoutez des oligo-éléments : cuivre, iode, manganèse-cobalt, sélénium, soufre, huile de Haarlem.

			•	Misez sur les plantes (ail, artichaut, bourdaine) et les bourgeons de ginkgo et de mélèze.

			•	Faites des cures régulières de probiotiques à haute dose.

			
			Les bons réflexes en +

			Le traitement, quel qu’il soit, doit toujours s’accompagner de ces quelques bonnes habitudes. Il en va de la santé de vos artères !

			•	Arrêtez totalement de fumer.

			•	Mangez varié et équilibré, en évitant les aliments trop riches (en sucres, en graisses animales), ainsi que l’alcool. Préférez le bio, local et de saison.

			•	Pratiquez une activité physique régulière. Faites au moins une heure de marche par jour, à vitesse régulière, sans forcer, jusqu’à la première sensation de douleur dans la jambe. À ce moment-là, accordez-vous un repos de quelques minutes et redémarrez. Au début, fixez-vous une limite raisonnable, puis augmentez-la progressivement. Vous pouvez également faire du vélo, de la natation, du ski de fond, de la randonnée… Attention : le piétinement (en faisant les magasins par exemple) n’est pas considéré comme de la « marche ».

			•	Adoptez une hygiène des pieds et des membres inférieurs très stricte. À la moindre blessure, consultez.



			
			Note personnelle

			Je me demande si l’artérite, comme l’athérosclérose, ne serait pas une maladie infectieuse. L’avenir nous le dira. Dossier à suivre…



			ARTHRITE

			L’arthrite est l’inflammation d’une articulation – ou de plusieurs – avec douleur et/ou rougeur et/ou chaleur de la peau. C’est un trouble courant, plus fréquent avec l’âge. Il existe plusieurs formes d’arthrite, notamment la polyarthrite juvénile, la spondylarthrite ankylosante (voir ce mot), l’arthrite juvénile ou encore la goutte.

			›Voir aussi : Abcès, Acide urique (excès d’), Algodystrophie, Arthrose, Articulations (douleur des), Articulations (inflammation des), Hyperuricémie, Polyarthrite rhumatoïde, Spondylarthrite ankylosante.

			Le traitement homéopathique

			En attendant l’avis médical :

			•	Si l’articulation est un peu rouge, gonflée, douloureuse, soulagée par le froid : APIS MELLIFICA 5CH, 5 granules 3 fois par jour.

			•	Si l’articulation est rouge, très douloureuse, irradiant de la chaleur : BELLADONNA 5CH + APIS MELLIFICA 5CH, 3 granules 5 fois par jour.

			•	En cas de crise de goutte, avec douleur intense, articulation rouge violacée, ne supportant pas le poids des draps : LACHESIS 5CH, 3 granules toutes les heures. Espacez dès amélioration.

			•	En cas de rhumatisme articulaire aigu, en plus du traitement antibiotique : STREPTOCOCCINUM 15CH, 10 granules tous les 8 jours pendant 6 mois et une fois par trimestre pendant 2 ans.

			Le traitement complémentaire

			•	Mettez vos articulations au repos, appliquez localement de la glace.

			•	Ajoutez des oligo-éléments : cuivre, manganèse-cobalt, soufre, huile de Haarlem.

			•	Misez sur les plantes : artichaut, cassis, frêne, harpagophytum, prêle, reine des prés.

			•	Vous pouvez aussi utiliser l’argile et/ou des huiles essentielles à visée anti-inflammatoire, comme l’HE de gaulthérie.

			•	Vous pouvez aussi tester un traitement complémentaire par les champs électromagnétiques.

			ARTHROSE

			C’est la pathologie articulaire la plus fréquente. Elle s’explique par une usure et une dégénérescence du cartilage qui recouvre les extrémités des articulations, se traduisant par une douleur et une gêne à la mobilisation. L’arthrose peut être consécutive à l’âge, à un accident ou à des traumatismes répétés (chez les sportifs par exemple), ou bien être liée une malformation congénitale. Elle peut aussi être causée par des bactéries ou virus favorisant des douleurs ostéo-articulaires, préalables à l’arthrose. Notez que les personnes anxieuses sont plus sujettes à l’arthrose que les autres. N’utilisez l’allopathie qu’en cas de douleur extrême. Agissez au plus vite, n’attendez pas que les lésions soient trop importantes, car plus vite on intervient, plus on est efficace pour en stopper et/ou en ralentir l’évolution.

			›Voir aussi : Goutte.

			
			Mes conseils

			L’arthrose est, en général, une maladie de terrain. Dans tous les cas, consultez un médecin homéopathe pour faire un bilan complet.

			En cas de douleurs importantes, il ne faut pas hésiter à utiliser les apports de prise de certains anti-inflammatoires lors des poussées douloureuses intenses.



			Le traitement homéopathique

			•	Si la douleur est pire le matin ou après être resté immobile, et si elle est soulagée par le mouvement : RHUS TOXICODENDRON 7CH, 3 granules par jour.

			•	Si la douleur est aggravée par l’humidité : NATRUM SULFURICUM 5CH, 3 granules par jour.

			•	Si la douleur est aggravée par le mouvement, soulagée par le repos : BRYONIA 7CH, 3 granules par jour.

			•	Si la douleur s’accompagne d’un œdème au niveau de l’articulation : APIS MELLIFICA 5CH, 3 granules 3 fois par jour.

			•	Si la douleur est pire la nuit : RHUS TOXICODENDRON 9CH + MERCURIUS SOLUBILIS 15CH : 3 granules de chaque le soir.

			•	Avec des becs de perroquet : HEKLA LAVA 15CH + SYMPHYTUM 5CH, 3 granules de chaque tous les jours.

			•	Avec des géodes : CALCAREA FLUORICA 15CH, 3 granules le soir.

			•	Si vous avez tendance à vous déminéraliser : SILICEA 9CH + EQUISETUM HIEMALE 3CH, 3 granules de chaque tous les jours.

			•	En cas de déminéralisation importante : SYMPHYTUM 5CH, 3 granules matin et soir.

			Le traitement complémentaire

			•	Appliquez localement des cataplasmes de 2 cm d’argile verte, pour soulager la douleur (voir le mode d’emploi p. 34).

			•	Misez sur les plantes : bambou tabashir, frêne, harpagophytum, prêle ou reine des prés. Pensez aussi aux bourgeons (cassis, ulmaire, pin montana, bouleau verruqueux, genévrier).

			•	Les massages aux huiles essentielles sont efficaces : misez sur les effets anti-inflammatoires de la Gaultheria procumbens par exemple.

			•	La prise de certains compléments alimentaires peut aider à freiner le processus de dégénérescence : silice organique, glucosamine, chondroïtine, hydroxyapatite marine, litothame…

			•	En complément, pensez aussi aux vitamines B6, C et E, aux antioxydants et aux oligo-éléments (calcium, cuivre, germanium, manganèse-cobalt, magnésium, or, soufre dont huile de Haarlem.).

			•	N’oubliez pas les cures thermales, très efficaces pour l’arthrose, les massages, les saunas, le hammam et des applications locales de chaud ou de froid selon les personnes.

			
			Les bons réflexes en +

			•	Quelles que soient sa localisation et son intensité, l’arthrose n’est surtout pas une contre-indication à l’activité physique. Bien au contraire ! Pratiquée en douceur, mais très régulièrement, elle entretient un meilleur état musculaire et ostéo-articulaire, et fait, le plus souvent, progressivement disparaître les douleurs.

			•	Pensez à l’ostéopathie.

			•	La kinésithérapie régulière apporte des bénéfices indiscutables.

			•	Évitez tous les aliments acides, qui perturbent l’équilibre acido-basique (voir encadré ci-après). Supprimez totalement le gluten et tous les produits laitiers.

			•	En cas de surcharge pondérale, en particulier dans les arthroses touchant les membres inférieurs et la colonne vertébrale, il faut commencer par modifier son alimentation afin de perdre du poids.



			
			Zoom : l’équilibre acido-basique

			Pour être en bonne santé, il est important de respecter l’équilibre acido-basique. Un terrain trop acide peut engendrer de nombreux problèmes de santé, que rien, pas même l’homéopathie, ne peut résoudre tant que ce terrain n’est pas modifié.

			De nombreux facteurs, liés à une mauvaise hygiène de vie, ont des effets acidifiants : la sédentarité, le stress, l’alimentation surgelée, en conserve ou raffinée, le sport à trop haute dose, le café, le tabac…

			Pour modifier le terrain, il faut commencer par changer son alimentation en supprimant totalement, pendant 3 ou 4 semaines, les aliments suivants :

			•	boissons gazeuses, sodas, vin blanc, vins lourds (sauf Champagne) ;

			•	vinaigre, moutarde, cornichons, câpres ;

			•	céréales raffinées, pain blanc, pâtes, pommes de terre ;

			•	agrumes, pommes acides, groseilles, kiwis, rhubarbe, abricots secs et tous les fruits pas assez mûrs ;

			•	asperge, blette, chou de Bruxelles, cresson, épinard cuit, oignon, oseille, tomate, légumineuses ;

			•	lait de vache et tous les aliments en contenant (yaourt, fromages, crème, beurre…) ;

			•	tous les aliments sucrés, en particulier ceux qui contiennent du sucre blanc raffiné ;

			•	abats, charcuterie, presque toutes les viandes ;

			•	thé noir, café, chocolat…



			
			La petite histoire…

			Michel, ancien sportif international, m’est adressé par une consœur pour coxarthrose bilatérale très sévère malgré son jeune âge. À la radiographie, ses deux têtes fémorales sont très atteintes, réduites à l’état de moignons. Il souffre beaucoup, mais il est beaucoup trop jeune pour qu’on l’opère. Devant ce tableau, je pense que les limites de l’homéopathie sont atteintes et je dis à ma consœur que ce n’est pas de mon ressort. Elle insiste en me disant qu’il n’a rien à perdre qu’à essayer, et elle aimerait bien que je tente quelque chose.

			Je prescris donc un traitement, mais pas convaincue du tout du résultat. À ma grande surprise, les douleurs s’estompent au fil des mois, ce qui nous permet de supprimer progressivement tout traitement allopathique, tout en conservant les séances de rééducation chez un kinésithérapeute. Ce qui est très intéressant dans cette observation, c’est que l’évolution de l’arthrose s’est totalement arrêtée. Nous avons ainsi gagné une dizaine d’années. Michel s’est finalement fait opérer des deux hanches quand il a su qu’il allait marier sa fille. Il voulait ouvrir le bal en dansant une valse avec elle !



			ARTICULATIONS (douleurs des)

			Une articulation est une zone de jonction entre deux os ayant pour mission d’assurer la mobilité du squelette. Elles sont constamment sollicitées, mais certaines plus que d’autres, en particulier au niveau des membres inférieurs. Elles sont plus ou moins mobiles. En cas d’efforts physiques, de mouvements répétés ou de chocs, des douleurs peuvent apparaître : difficultés à se baisser, à monter les escaliers, sensation de raideur… Le surpoids est aussi un facteur déclenchant majeur.

			›Voir aussi : Arthrite, Arthrose.

			Le traitement homéopathique

			Prenez 3 granules du ou des remèdes indiqués toutes les 2 heures. Espacez dès amélioration.

			•	Si les douleurs sont aggravées par l’immobilité, soulagées par le mouvement : RHUS TOXICODENDRON 7CH.

			•	Si les douleurs sont aggravées par le moindre mouvement : BRYONIA 7CH.

			•	Si les douleurs sont améliorées par l’immobilité et/ou la pression : BRYONIA 7CH.

			•	Si les douleurs sont aggravées par l’humidité : DULCAMARA 7CH.

			•	Si les douleurs sont aggravées par la chaleur, soulagées par le froid (sous toutes ses formes) : APIS MELLIFICA 5CH.

			Si vous ne constatez pas d’amélioration dans les 48 heures, consultez.

			Le traitement complémentaire

			•	Mettez les articulations au repos, appliquez localement de la glace.

			•	Ajoutez des oligo-éléments : cuivre-or-argent, phosphore, potassium, soufre, huile de Haarlem.

			•	Misez sur les plantes (cassis, harpagophytum, pin, reine des prés), les huiles essentielles (comme celle de gaulthérie) et les bourgeons (sureau noir, genévrier).

			•	Appliquez localement des cataplasmes d’argile.

			ARTICULATIONS (inflammation des)

			Douleur d’une articulation s’accompagnant de rougeur, chaleur et gonflement (symptômes associés ou isolés), signifie inflammation.

			›Voir aussi : Arthrite, Articulations (douleurs des).

			Le traitement homéopathique

			Dans tous les cas

			•	PYROGENIUM 9CH, 5 granules matin et soir.

			Les cas particuliers

			•	Si l’inflammation se manifeste par une chaleur locale et une douleur aggravée par le mouvement, imposant l’immobilité, améliorée par la pression : BRYONIA 9CH.

			•	En cas de gonflement (œdème) articulaire soudain, rosé et amélioration par le froid : APIS MELLIFICA 5CH.

			•	En cas d’intolérance à la douleur et chaleur locale irradiante : BELLADONNA 9CH.

			Prenez 3 granules du ou des remèdes indiqués toutes les 2 heures. Espacez dès amélioration.

			Si vous ne constatez pas d’amélioration en 36 heures et/ou en cas de fièvre, consultez.

			Le traitement complémentaire

			•	Mettez l’articulation au repos, appliquez localement de la glace.

			•	Ajouter des oligo-éléments : cuivre, manganèse-cobalt, soufre, huile de Haarlem.

			•	Misez sur les plantes : artichaut, cassis, frêne, harpagophytum, prêle, reine

			des prés, curcuma.

			•	Pensez aussi aux huiles essentielles anti-inflammatoires, en particulier l’huile essentielle de gaulthérie couchée.

			•	Localement, appliquez des cataplasmes d’argile.

			
ARYTHMIE

			En temps normal, le cœur bat de façon régulière, avec une intensité constante. Mais parfois, son rythme change (on a la sensation qu’il ne bat plus régulièrement, c’est l’arythmie) ou encore s’accélère (c’est la tachycardie). Différents facteurs peuvent expliquer ce phénomène : effort physique, manque de sommeil, surconsommation de café ou d’alcool, prise de certaines drogues, stress, dysbiose…

			›Voir aussi : Palpitations.

			Le traitement homéopathique

			•	En attendant l’avis médical : CUPRUM METALLICUM 5CH + ARSENICUM IODATUM 7CH + SPIGELIA 5CH + RAPHANUS 5CH, 3 granules de chaque 2 ou 3 fois de suite.

			
			Mon conseil

			Dans tous les cas, si cela persiste, consultez un médecin cardiologue, homéopathe si possible. Certaines arythmies relèvent de l’homéopathie.

			Ce n’est pas, la plupart du temps, une contre-indication au sport.



			Le traitement complémentaire

			•	Ajoutez des oligo-éléments : calcium, magnésium, manganèse-cobalt, potassium.

			•	Misez sur les plantes : aubépine, passiflore, valériane.

			•	Prenez le temps de manger calmement et de mastiquer longuement.

			•	Faites régulièrement des cures de probiotiques à haute dose.

			ASPERGER (syndrome d’)

			Le syndrome d’Asperger est une forme d’autisme, sans déficience intellectuelle ni trouble profond du langage. C’est une pathologie dont le nombre de cas est en progression fulgurante depuis vingt ans. Les garçons sont plus souvent atteints. Ils ont du mal à décoder les informations de la vie quotidienne, présentent des difficultés d’attention, ont souvent des troubles moteurs et des relations aux autres difficiles. Ce sont la plupart du temps des enfants très intelligents. Les causes sont multifactorielles : les facteurs environnementaux y sont pour quelque chose (métaux lourds ? vaccins ? champs électromagnétiques ? infections ? perturbation immunitaire ? déséquilibre hormonal ? dysbiose ?), sur un terrain prédisposé : c’est de « l’épigénétique ».

			Il faut poser un diagnostic le plus rapidement possible, ce qui soulage l’enfant et sa famille. La prise en charge repose sur un suivi médical et psychologique ainsi que sur des séances d’orthophonie et de psychomotricité. Bien conduit en fonction des symptômes, le traitement homéopathique est une aide précieuse en complément.

			Voir aussi les explications sur la luèse p. 21.

			Le traitement homéopathique

			•	Dans tous les cas, en attendant la consultation : isothérapique de tous les vaccins en 15CH, et HOMOCYSTÉINE 15CH, 3 granules de chaque tous les jours.

			•	En cas de surcharge en métaux lourds, isothérapeutique des métaux 15CH, 3 granules tous les jours, par exemple PLUMBUM 15CH, MERCURIUS SOLUBILIS 15CH, ALUMINA 15CH…

			•	Si présence de Candida albicans dans les selles : CANDIDA ALBICANS 15CH, 3 granules par jour.

			À associer au traitement de fond en fonction des symptômes du patient.

			Le traitement complémentaire

			•	Après bilan intestinal complet, dans tous les cas, prenez des probiotiques à haute dose, en cures de 3 mois répétées.

			•	Un apport massif de vitamines du groupe B et de magnésium marin est recommandé.

			•	Drainez le foie avec des plantes : artichaut, chardon-marie, bardane, prêle et menthe poivrée, que l’on peut associer et prendre en infusion.

			•	Côté huiles essentielles, misez sur les suivantes : oliban, litsée citronnée, marjolaine des jardins, pruche. Mélangez 1 goutte de chaque dans de l’huile d’abricot en application locale sur la peau ou au creux des mains en inhalation sèche (appliquez les mains en godet devant le nez et respirez quelques minutes).

			
			Les bons réflexes en +

			•	L’éviction de tous les champs électromagnétiques, surtout dans la chambre, est conseillée.

			•	Faites une désintoxication à tous les métaux lourds.

			•	Côté nutrition, faites une éviction STRICTE du gluten et de tous les produits laitiers et du soja.

			•	Différentes techniques pourraient être envisagées à l’avenir : stimulation magnétique transcrânienne, cellules souches, thérapie hyperbare, immunothérapie… Dossier à suivre.



			
			Zoom sur l’épigénétique

			C’est une grande découverte de ces dix dernières années. L’épigénétique est l’étude de la modification de l’expression des gènes en fonction de l’environnement, du mode de vie, des pensées et des habitudes. Un exemple : vous développez une sclérose en plaques (SEP) après une vaccination hépatite B. Ce n’est sans doute pas la vaccination qui est directement responsable de la SEP, mais la modification du terrain prédisposé qu’elle entraîne et qui permet à un gène prédisposé de s’exprimer.



			ASPHYXIE

			L’asphyxie est un arrêt plus ou moins prolongé de la respiration. Par extension, elle désigne aussi l’arrêt des phénomènes responsables de l’oxygénation du sang dans l’organisme. Dans certains cas, elle peut être grave (le cerveau souffre vite d’un manque d’oxygène) et mener à la mort. Dans tous les cas, elle nécessite bien sûr un bilan médical et, en cas de gravité, une hospitalisation.

			Le traitement homéopathique

			•	Dans tous les cas, même en cours d’hospitalisation : CARBO VEGETABILIS 5CH + CARBOXYHÉMOGLOBINE 7CH, 3 granules de chaque 5 fois par jour pendant 15 jours, puis 3 granules de chaque matin et soir jusqu’à disparition totale des symptômes.

			ASTHÉNIE

			›Voir : Fatigue.

			ASTHMATIFORME (bronchite)

			›Voir : Bronchite asthmatiforme.

			›Voir aussi : Allergie, Asthme, Bronchite, Toux.

			ASTHME

			Cette maladie inflammatoire chronique des bronches se manifeste par crises durant lesquelles la personne a du mal à respirer. Elle s’accompagne le plus souvent d’une toux et d’une respiration sifflante. Elle apparaît de plus en plus fréquemment chez l’enfant, et peut persister à l’âge adulte. Certains facteurs prédisposent à la maladie : terrain allergique familial et/ou personnel, tabagisme (actif ou passif), prématurité…

			Plus de 7 millions de personnes en France en souffrent et cela ne s’arrange pas. Les causes sont multifactorielles, mais essentiellement liées à l’environnement, à la nutrition et à l’atteinte de l’immunité (césarienne, allaitement artificiel, vaccins, antibiotiques, pollutions…). Contrairement aux idées établies, l’asthme est une maladie dont on peut guérir. L’homéopathie permet de diminuer progressivement les médicaments allopathiques et de voir les crises d’asthme s’estomper de plus en plus pour disparaître définitivement. Dans tous les cas, il faut consulter.

			›Voir aussi : Allergie, Asthme d’effort, Bronchite asthmatiforme.

			Le traitement homéopathique

			•	Si crise aiguë, dans tous les cas : POUMON HISTAMINE 30CH + CUPRUM METALLICUM 5CH, 3 granules de chaque toutes les 5 minutes, 5 ou 6 fois de suite et gouttes de Santaherba. Allopathie si besoin.

			•	Sur terrain allergique, rajoutez APIS MELLIFICA 5CH, 3 granules de chaque toutes les 5 minutes, 5 ou 6 fois de suite.

			•	En cas de crise déclenchée par le froid sec : ACONIT 15CH, 10 granules la première fois, puis 3 granules 4 ou 5 fois par jour.

			•	Si la crise est déclenchée par temps humide ou brouillard : DULCAMARA 5CH, 3 granules 5 ou 6 fois dans la journée.

			•	Si la crise survient après une contrariété : IGNATIA 7CH, 10 granules la première fois, puis 3 granules 4 ou 5 fois par jour.

			•	Si la crise survient vers minuit : ACONIT 15CH, 10 granules 2 ou 3 fois de suite.

			•	Si la crise survient vers 2 heures du matin : ARSENICUM ALBUM 15CH, 10 granules 2 ou 3 fois de suite.

			•	Avec sensation de nez bouché le jour comme la nuit : SAMBUCUS NIGRA 5CH, 3 granules 2 ou 3 fois dans la journée.

			•	Si l’asthme disparaît quand vous allez en mer : BROMUM 9CH, 10 granules tous les 8 jours.

			•	Si l’asthme est amélioré au bord de la mer et couché sur le ventre : MEDORRHINUM 15CH, une dose par mois.

			•	Si la crise est améliorée par la distraction : IGNATIA 7CH, 3 granules 2 ou 3 fois dans la journée.

			•	Si l’asthme s’accompagne de beaucoup de mucosités bronchiques : ANTIMONIUM 
TARTARICUM 5CH + QUEBRACHO 3X, 3 granules de chaque 2 ou 3 fois dans la journée.

			•	Si la toux provoque des nausées et/ou des vomissements : IPECA 5CH, 3 granules 2 ou 3 fois dans la journée.

			•	Si l’asthme est déclenché par les cigarettes : TABACCUM 7CH, 3 granules de chaque toutes les 5 minutes, 5 ou 6 fois de suite.

			•	Si l’asthme apparaît après une vaccination : isothérapique du vaccin 15CH + THUYA 15CH + MEDORRHINUM 15CH, 10 granules de chaque tous les 15 jours pendant 6 mois.

			•	Si associé à une autre infection ORL : PYROGENIUM 9CH, 3 granules 3 fois par jour.

			•	Si le moindre rhume tombe sur les bronches et se transforme en asthme : MANGANUM METALLICUM 5CH, 10 granules tous les 8 jours et 2 ou 3 fois par jour en cas de crise.

			Le traitement complémentaire

			•	Prenez des probiotiques d’origine humaine à haute dose par cure de 3 mois.

			•	Ajoutez des oligo-éléments : argent, manganèse-cuivre, sélénium, zinc, soufre, huile de Haarlem.

			•	Misez sur les plantes comme le cassis, l’eucalyptus, le Boswellia serrata et les bourgeons.

			•	Pensez au miel, en particulier de manuka.

			•	D’après les dernières études, il semblerait que les antioxydants protégeraient contre les crises d’asthme.

			
			Les bons réflexes en +

			•	Dans tous les cas, supprimez totalement le gluten et tous les produits laitiers.

			•	Évitez le stress, qui est un facteur favorisant et aggravant les crises d’asthme.

			•	L’asthme n’est pas une contre-indication au sport, bien au contraire ! Parlez-en à votre coach, entraîneur ou professeur de sport pour bénéficier d’un entraînement adapté et préférez les sports d’endurance.

			•	Apprenez à respirer et pratiquez la respiration en pleine conscience.



			ASTHME D’EFFORT

			Dans le cas de l’asthme d’effort, le spasme bronchique survient à l’effort uniquement, pendant la séance de sport ou après, le plus souvent chez un asthmatique ou un allergique connu. Dans tous les cas, consultez.

			›Voir aussi : Allergie, Asthme.

			Le traitement homéopathique

			Dans tous les cas

			•	Avant et pendant l’effort, POUMON HISTAMINE 30CH, 5 granules toutes les 5 minutes 5 ou 6 fois de suite.

			Si besoin, tournez-vous vers l’allopathie.

			Les cas particuliers

			•	Si la crise est déclenchée par le froid sec : ACONIT 15CH, 3 granules toutes les 5 minutes. Espacez dès amélioration. On peut même en prendre préventivement.

			•	Si la crise est déclenchée par l’humidité : DULCAMARA 5CH : 3 granules toutes les 5 minutes. Espacez dès amélioration. On peut même en prendre préventivement.

			
			Mes conseils

			•	J’ai remarqué que prendre de la vitamine C naturelle ou acérola (2 comprimés pour les adultes) et 1 goutte d’huile essentielle de menthe poivrée ou de menthe avant l’effort est efficace.

			•	L’enfant qui fait de l’asthme d’effort est en général suspendu d’activité physique. C’est une erreur car le sport est un bon moyen thérapeutique pour améliorer son état pulmonaire, bronchique, physique et psychique. Il suffit d’aménager l’entraînement et de privilégier les sports d’endurance (natation, vélo, footing…).



			ATHÉROSCLÉROSE

			L’athérosclérose (quelquefois appelée à tort artériosclérose) se manifeste par la formation de plaques d’athérome dans la tunique interne des artères. Il s’agit de plaques jaunâtres constituées de dépôts lipidiques (cholestérol entre autres). Ces foyers peuvent s’ulcérer et libérer dans les vaisseaux une bouillie semblable à du pus grumeleux, ou se calcifier localement.

			En fonction des atteintes, ces lésions peuvent être à l’origine d’infarctus du myocarde, d’accidents vasculaires cérébraux, d’anévrismes… Outre l’excès de cholestérol (rare), certains facteurs peuvent aggraver les dépôts : tabagisme, sédentarité, obésité, alcoolisme, hypertension artérielle… Sans oublier les antécédents familiaux.

			
			Mon conseil

			La médecine préventive étant la plus efficace, c’est avant l’installation de l’athérosclérose qu’on est le plus performant ! L’adoption d’une alimentation saine, surtout bio, la consommation raisonnée de vin, l’éviction du tabac et autres drogues toxiques, la pratique d’une activité physique régulière, mais ne malmenant pas le corps, une bonne gestion du stress, une prise de conscience de ses mémoires cellulaires… sont autant de mesures qui permettent d’éviter l’athérosclérose. Lorsqu’elle est constituée, il faut immédiatement changer de comportement et de mode de vie, afin d’éviter qu’elle ne s’aggrave et affecte lourdement le quotidien.



			Le traitement homéopathique

			•	Dans tous les cas en attendant la consultation : PYROGENIUM 9CH + SECALE CORNUTUM 4CH + CALCAREA CARBONICA 7CH + CHOLESTEROLINUM 9CH, 3 granules de chaque 2 fois par jour. Poursuivez au moins 9 mois.

			Le traitement complémentaire

			•	Drainez le foie et les reins avec des plantes comme l’artichaut, la carotte, le desmodium, le pissenlit ou le radis noir. Pensez aussi au jus de citron et à l’aloe vera.

			•	Ajoutez des oligo-éléments : chrome, cobalt, iode, magnésium, manganèse, lithium, sélénium ou soufre.

			•	Misez sur les plantes (ail, aubépine ou prêle) et les bourgeons (type ginkgo biloba et mélèze).

			
			Note personnelle

			Certaines études démontrent qu’il y aurait un lien entre athérosclérose et une pathologie infectieuse. Une information à suivre pour confirmation ou non, ce qui changerait complètement l’approche thérapeutique, tant officielle qu’homéopathique.



			ATHLETIC FOOT

			›Voir : Pied d’athlète.

			
ATONIE DIGESTIVE

			L’atonie digestive est un défaut de tonicité par manque de contractions du tube digestif qui provoque une digestion lente et difficile.

			Dans tous les cas chroniques, consultez.

			
			Mon conseil

			Certaines personnes digèrent plus lentement que d’autres. Cela n’étonne pas le médecin homéopathe qui sait que chaque personne est unique. Il n’y a donc pas de règles qui puissent s’appliquer à tous. Un sujet Lycopodium par exemple a toujours des troubles digestifs, dont une atonie. Dans un tel cas, il faut revoir avec la personne son alimentation, afin d’éliminer les aliments qui viennent perturber sa digestion puis la transformation au niveau des intestins. Il ne faut également pas oublier la façon dont on mange. Le repas ne doit pas être seulement une façon de remplir son estomac, mais un instant de plaisir, pris dans le calme et la tranquillité, avec du temps devant soi. Le sandwich avalé à la hâte, dans la rue, en courant, entre deux rendez-vous ou entre deux dossiers, ne peut favoriser une bonne digestion et être bénéfique pour l’organisme. Attention également à la qualité des aliments.



			›Voir aussi : Digestion difficile, Digestion lente.

			Le traitement homéopathique

			•	En cas de digestion difficile par excès de table : NUX VOMICA 5CH + LYCOPODIUM 5CH : 3 granules de chaque 2 ou 3 fois après le repas.

			Le traitement complémentaire

			•	Une tisane de badiane est un bon moyen pour aider les digestions difficiles.

			•	Dans les cas chroniques, ajoutez des oligo-éléments : manganèse-cobalt, magnésium cuivre ou zinc.

			•	N’oubliez pas les plantes : artichaut, aubier de tilleul, chélidoine, pissenlit, etc.

			•	Dans tous les cas, traitez la perméabilité intestinale et le microbiote, en prenant des prébiotiques, des probiotiques à haute dose et des huiles essentielles comme la menthe poivrée, la cannelle et le clou de girofle. Pensez aussi aux champignons.

			AUTISME

			Bien conduit en fonction des symptômes, le traitement homéopathique est une aide précieuse en complément.

			Dans tous les cas : consultez.

			Voir aussi les explications sur la luèse, p. 21.

			Le traitement homéopathique

			•	Dans tous les cas, en attendant la consultation : isothérapique de tous les vaccins en 15CH, et HOMOCYSTÉINE 15CH, 3 granules de chaque tous les jours.

			•	En cas de surcharge en métaux lourds : isothérapeutique des métaux 15CH, 3 granules tous les jours (par exemple PLUMBUM 15CH, MERCURIUS SOLUBILIS 15CH, ALUMINA 15CH…).

			•	Dans tous les cas : CHLORUM 9CH, 3 granules par jour pendant un mois, puis 12CH, 3 granules par jour pendant un mois, puis 15CH, 3 granules par jour pendant un mois, idem, puis 30CH 3 granules par jour pendant un mois.

			Le traitement complémentaire

			•	Ajoutez des oligo-éléments de zinc.

			
			Les bons réflexes en +

			•	Supprimez tous les aliments contenant du lait de vache, du gluten, du soja et du sucre.

			•	Évitez de revacciner contre la rougeole.



			AVORTEMENT

			›Voir : Fausse couche.


			

			
				
					*. « Human health implications of organic food and organic agriculture », STOA, 2016.
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